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Des chiffres pour se rassurerI■
O  O  ©I

Les vieilles s tatistiques sont 
parfois réconfortantes. On s ’i­
magine y lire l ’avenir. Pour le 
Canadien, son av e n ir  c ’est ce 
soir su r  la glace du Forum qu’il 
se joue. E l  qu ’elles sont donc 
belles à lire et à relire les statis­
tiques finales du printemps der­
nier contre les m êm es  Bruins. 
Le scénario, en effet, est à peu 
près identique.

Le Canadien menait 2 à 0 en 
entrant au Boston Garden. Il 
était ressorti de là la mine basse 
après des défaites de 1-0 dans le 
premier match et de 1-3, en pro­
longation, dans le second. C’est 
Bobby Schmautz qui avait mar­
qué le but de la victoire après 6 
min., 22 secondes. Jeudi, c ’est 
Jean Râtelle qui a réussi l ’ex ­
ploit à 3 min 46. On ne chicanera 
pas pour une petite  question de 
trois minutes. La mise en scène 
est d'une similitude fascinante.

que. Tout son savant répertoire 
a é té  exécuté à la vue de tous 
sans que l’arbitre Wally Harris 
sourcille devant ces extravagan­
ces interdites en temps normal. 
Mais une demi-finale n ’est pas 
un temps normal. Tout y  est 
permis, com m e  en temps de 
carnaval.

Les Bruins donc ont changé. 
Ils ne prennent plus de pénalités, 
ou si peu. S ’il fallait qu'on appli­
que le règlement, ce ne serait 
tout simplement plus une série. 
Le jeu de puissance du Canadien 
vaut deux fois au moins celui des 
Bruins. Mardi et jeudi, le Cana­
dien n’a eu aucun mal à contenir 
les Bruins en désavantages  
numériques. L ’attaque à cinq de 
Don Cherry consiste à lancer le 
puck dans la zone adversaire et 
à courir... en vain après. Rien de 
moins impuissant que je  jeu  de 
puissance.

E l ce soir les fanatiques du 
Canadien vont s ’acheminer vers 
le Forum ou se caler devant leur 
appareil de télévision assurés

Je suis obligé de faire appel à 
toute la froideur, à toute la glace 
en raisonnements impitoyables 
pour m e convaincre que ce ne 
sera pas facile ce soir; que ça 
pourrait m êm e  être plus cruel 
comme déroulement de scénario 
que Tan dernier.

Les Bruins, en effet, ne sont 
plus tout à fait les mêmes. Ils 
sont devenus plus habiles à 
camoufler leur constante inter­
fé rence .  Ils semblent mêm e  
avoir appris quelques (rues des 
Soviétiques à cet égard. Le plus 
habile de tous est certainement 
Brad Park. Ce ga rs- là ,  jeudi  
soir, a donné une démonstration 
complète, totale et hallucinante 
de l’art de crocheter l ’adversai­
re avec le bout de son bâton, de 
lui retenir le bras avec la main, 
de se pendre à son chandail ou à 
ses chauses, dirait Molière, à ses 
culottes, dirait Raymond Lèves-

Le Canadien, au contraire, a 
frappé avec force et dynamisme 
chaque fois qu’il a eu l'avantage 
numérique. Par conséquent, les 
arbitres savent comment égali­
ser les forces et rendre la série 
intéressante: ils ferment les 
yeux. Ce qui de plus les aide à ne 
rien voir, c ’est que les Bruins 
dissimulent mieux leurs petits  
trucs.

Le Canadi en, lui, est capable 
de mener le match à vive allure 
durant les trente  p rem iè res  
minutes de jeu. Jeud i  soir, les 
gars  ont joué du hockey extraor­
dinaire. Mais à force de se faire 
accrocher, retenir, enfarger  
dirait Jacques Plante, ils finis­
sent par accuser une certaine 
fa tigue dans la seconde moitié  
du m atch .  Jeudi c ’était visible 
chez ceux d ’entre eux qui n ’ont 
pas eu de congé à l’occasion de 
la Coupe du Défi: Savard, La-

fleur e t  m êm e Gainey qui n ’a 
pas joué à la moitié de son régi­
me à Boston. Robinson, lui, pas­
se son temps à se décrocher d ’un 
hockey, d ’un bras, d ’une tenta­
cule quelconque qui constam­
ment le retient.
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Ne nous le cachons pas: les 

meilleurs éléments du Canadien 
sont fatigués; les Bruins jouent 
de l ’excellent hockey en plus de 
barrer la route à toutes les sor­
ties dangereuses de nos vedet­
tes; les arbitres sont d’une tolé­
rance qui confine au favoritis­
me.

par Yves  
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d ’une victoire, parce que, c ’est 
dans la logique des statistiques, 
le Canadien était revenu au Fo­
rum  dans  le cinquième match  
disposer avec une belle aisance 
des Bruins 4-1 s u r  des buts de 
Robinson, Larouche et Lemaire.

Ces chiffres sont de la m usi­
que et s ’avalent comme du bon­
bon.

On ne peut se plaindre: le 
spectacle a été extraordinaire  
jeudi. Cependant à cause de tous 
ces éléments mentionnés, il se 
pourrait que le scénario, ce soir, 
ne respecte plus les belles statis­
tiques de Tan dernier et que les 
Bruins nous crèvent le coeur. Je  
ne le souhaite pas. Je le redoute.

;
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«Pas de  
raison de  
s ’enerver»
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C laude Ruel .i: ' vm m
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asr i te  des officiels à l ’endro it  des 
s iens  e t voilà m a in ten an t  que 
c ’est au Canadien de dénoncer la 
la rg e s se  d ’e sp r i t  d ’Andy Van 
Hellemond et Wally Harris à l’en­
droit des Bruins, mardi et jeudi.

Lors du cinquième match rem ­
porté  4-1 p a r  le Canadien, l ’an 
d e rn ie r ,  le T rico lo re  av a it  pris 
l ’a v a n ce  g râce  à deux buts en 
avantage numérique. Les Bruins 
ne l ’av a ie n t  pas  d igéré . Dave 
Newell avait imposé 110 minutes 
de punition dans  ce tte  p a r t ie  ex ­
ce ss iv e m e n t  rude , dont 62 aux 
Bruins.

Q uand il p a r le  des a rb i t re s ,  
Claude Ruel s ’insurge. Il fulmine 
et se retient pour ne pas éclater.

«Ne me dites pas que Boston n’a 
pas  m ér i té  plus q u ’une punition 
m in eu re  en deux m atches  s u r  sa 
patinoire! », lance-t-il.

«Nous avons compté un but jeu­
di après la punition d’O’Reilly et 
puis ap rè s ,  plus rien. On n’a pas 
eu d’autre avantage numérique, 
pourtant...»

Ruel se dit d ’av is  que H arr is  a 
laissé passer des infractions fla­
g ra n te s .  Des deux côtés. Il cite 
notamment le cas de Mario Trem ­
blay qui a é té  f rappé  à coup de 
bâton p ar  Mike Mil bury devant le 
but de Gilles Gilbert en première 
pér iode  e t une fouie d ’au tres  
exemples devant lesquels Harris 
est resté insensible.

«Si on me disait aujourd’hui que 
l’a r b i t r e  du m atch  de dem ain  ne 
donnera pas de punition, je  prépa­
rerais mes joueurs de façon bien 
différente, précise-t-il. Ce qui est 
fa tig an t,  c ’est q u ’on ne sait  j a ­
mais comment l’arbitre agira.»

Ruel, par ailleurs, s ’est dit en­
tièrement satisfait de la tenue de 
son équipe, jeudi. Pour lui, ce fut 
un match typique des séries, enle­
van t,  s e r r é  et ponctué  de belles 
pièces de jeu ainsi que de brillan­
tes p e r fo rm an c es  de la p a r t  des 
gardiens.

Les Bruins l’ont emporté, mais 
le Canadien méritait aussi la vic­
toire, estime-t-il.

«Ça m e fa it  r ien  de perd re ,  ça 
fa it  p a r t ie  du sport ,  m ais  ce qui 
m ’enrage c ’est quand on perd par 
su ite  de fau tes  de technique. Ça 
me fait mal. J ’ai l’impression que 
les g a r s  n ’ont pas  com pris  ce 
qu’on essaie de leur montrer.»

P o u r  lui, trois des q u a tre  buts 
réu ss is  p a r  les B ru ins é ta ien t  le 
r é s u l ta t  d ’e r r e u r s  tac tiques  de 
joueurs du Canadine, d’erreurs de 
hase.

• D ryden  a m al joué à l’ex té ­
rieur de son filet sur le but initial 
de Râtelle.

• Sur une descen te  à un contre  
un, le défenseur doit se lancer à la 
poursuite du porteur du disque et 
non pas recu le r  s u r  son gard ien  
comme l ’a fait Brian Engblom sur 
le but de McNab.

par Bernard BRISSET
Si vous voulez savoir comment 

ça va chez le Canadien, c ’est Clau­
de Ruel q u ’il fau t voir. Il est le 
seul véritable baromètre, le seul 
qui puisse mesurer sans se trom­
per l’é ta t d’âme de cette équipe.

Il ne faut pas voir Bowman, sur­
tout dans ce tem ps-ci. Il a les 
nerfs à fleur de peau.

Les jo u eu rs ,  eux, on ne sa i t  
j a m a i s  s ’ils se donnent des a irs  
pour camoufler un état de crainte 
ou de panique ou un excès de con­
fiance.

Ruel, c ’est le gars  tout ce qu’il y 
a de plus direct. Il dit sans détour 
ce qu’il pense et, croyez-moi, il est 
de fort bonne h u m eu r  p a r  le 
temps qui court.

Pour lui, il n’y a aucune raison 
p a r t ic u l iè re  de s ’é n e rv e r  parce
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Kque la sé r ie  con tre  les Bruins de 
Boston est maintenant égale 2-2 à 
la suite des deux défaites au G ar­
den cette semaine.

Il soutient que la situation n’est 
pas  d iffé ren te  q u ’elle l ’é ta i t  le 
printemps dernier quand les deux 
équipes avaient gagné leurs m at­
ches respectifs sur leur patinoire. 
Le C anad ien  av a it  ensu ite  raflé  
les deux d e rn iè re s  rencon tres  
pour s ’assurer la Coupe Stanley.

«Il n’y a pas de différence, affir­
m e Ruel. C’est m a in ten an t  une 
s é r ie  deux de trois et nous avons 
l’avantage de la patinoire. C’est 
tout.»

Hier midi, tous les joueurs sont 
re to u rn é s  s u r  la g lace  ap rès  un 
co u r t  m ee tin g  dont Guy L afleur 
est sorti le premier comme d’ha- 

: bitude. Ils ont patiné pendant une
trentaine de minutes seulement, 
ce qui est assez court compte tenu 
des habitudes de Bowman.

Les B ruins, de leu r  côté, sont 
| arrivés dans la métropole en dé­

but d ’ap rès -m id i .  Une dizaine 
d 'e n t r e  eux ont p a r t ic ip é  à une 
séa n ce  de pa t in ag e  facu lta tive .  
Les autres avaient obtenu congé.

Chose certaine, eux aussi affi­
ch en t  une confiance toute neuve 
après leurs deux derniers gains.

«Si l’arbitre ne nous met pas les 
bâ tons  dans  les roues com m e il 
l ’a v a i t  fa it  l ’an d e rn ie r  à ce tte  
c inqu ièm e p a r t ie ,  nous avons 
d’excellentes chances de gagner», 
clam ait Jean  Râtelle, le héros de 
la quatrième partie avec un tour 
du chapeau".

Les arbitres...
E n co re  une fois, ils p rennen t  

une importance démesurée dans 
c e t te  sé r ie  en tre  le Canadien et 
Boston. Après les deux premiers 
m a tc h e s  à M ontréa l,  c ’e s t  Don 
Cherry qui se plaignait de la sévé-

t« iép h o to  DPI

Scotty, paraît-il, n 'est pas très parlable de ce temps-ci. Il n'a pourtant pas forcé la note lors de l'exercice d'hier, se contentant d'une sympa­
thique session d 'une trentaine de minutes. Claude Ruel, lui, jase un peu.

• Mario Tremblay n’a pas lancé 
la ronde lle  au fond du te r r i to i re  
des B ru in s ,  Guy Lapointe s ’est 
fait remplacer au mauvais mo­
m ent et L a r ry  Robinson n ’a pas 
coupé la passe sur le but gagnant 
en pro longation , le t ro is ièm e  de 
Râtelle.

habitait cette semaine à Boston. Il 
séjournera plutôt à une quarantai­
ne de milles du centre-ville, la­
nterne où il s’était établi la veille 
du s ix ièm e m atch ,  l ’an dern ier.  
La superstition, c ’est fort... Entre 
la troisième période et la prolon­
gation, jeudi, Jacques Lemaire  
avait demandé aux défenseurs de 
se m o n tre r  plus prudents  que 
d’habitude. «Les Bruins vont ten­

te r  de vous couper et d 'avo ir  un 
deux contre un», avait-il prédit... 
D ans une en trev u e  télévisée 
av a n t  la prolongation, Scotty  
Bowman avait dit qu’il utiliserait 
ses meilleurs joueurs en début de 
supplémentaire: Jarvis et Char- 
tra w  é ta ien t  su r  la patino ire . . .  
Doug J a r v is ,  inc idem m ent,  a 
re m p o r té  21 des 32 m ises au jeu  
qu’il a effectuées...

<DtJSBLOC-NOTES: Le Canadien ne 
retournera pas lundi à l’hôtel qu’il

SheroShutt prêt à revenir oqui
Steve Shutt reviendra Vraisem­

b lab lem en t  au jeu  ce soir, et son 
retour sera plus que bienvenu.

L ’a i l ie r  gauche  qui soigne un 
m au v a is  c laq u ag e  n ’a pas joué 
depuis le 21 avril dernier, soit au 
troisième match de la série contre 
Toronto.

Hier, il s ’es t  ex e rcé  avec ses 
coéquipiers et il a appliqué plus de 
pression  que ja m a is  à sa jam b e  
malade. Il ressentait encore quel­
ques dou leurs ,  m ais  se c roya it  
c a p ab le  de r e p re n d re  le jeu  a u ­
jourd’hui.

En fait la décision ne sera prise 
qu’à midi. Il doit voir le médecin 
avant d ’obtenir l’autorisation fi­
nale de participer à la rencontre.

Le Dr K in n ea r  av a i t  souligné

celte semaine que le claquage de 
Shutt était le pire qu'il avait soi­
gné au cours de sa carrière.

«J’ai bien hâte de revenir au jeu 
contre les Bruins, a-t-il affirmé. 
C’es t  le genre  de par tie  dont je 
ra ffo le .  Toutes ces rondelles li­
bres devant le filet, c’est fait sur 
m esure pour moi.»

Le d e rn ie r  blessé de l’équipe. 
Réjean Houle, se remet lentement 
lui aussi.

VJ disparaît!
—  p age B 3
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Tenu à l’é c a r t  du jeu  par une 
blessure à l’aine depuis plus d’un 
m ois,  il pense ê t re  en m esure  de 
r e p re n d re  son poste...  pour le 
prem ier match de la série finale.

Souhaitons-lui que 1̂  Canadien 
soit aussi au rendez-vous.
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D m  s tes Laurentides: «les Sentiers de la C ulture»
ÇFïi g ra n d  é v é n e m e n t a é té  la n cé  

hier d a n s  la  ré g io n  des Laurenti­
des, p o u r  se c o n t in u e r  ju s q u ’ au 13 
m a i.  I l  s ’ a g it  d ’une s é r ie  de m a n i­
fe s ta t io n s  appe lées  «les Sentiers 
d e 'la  C u ltu re » , q u i a u ro n t  lie u  
dans 16 d iffé re n te s  m u n ic ip a lité s  
de ce m a g n if iq u e  co in  de la  B e lle  
Province.

I l  s ’ a g i t  là  d ’ une heureuse  in i t ia ­
tive! du  C o nse il ré g io n a l des L o i­
sirs des L a u re n t id e s , ré a lis é e  en 
c o l la b o ra t io n  avec le  C onse il ré ­
gional d e  la  C u ltu r e  e t de l ’ A s s o ­
c ia t io n  T o u r is t iq u e  des L a u re n t i­
des:

du V ie u x  C hêne de St-Eusîache, 
expo d ’ a r t is te s  lo c a u x .

A c a u s e  de  l ’ in o n d a t io n ,  on  a 
re m is  a u x  11, 12 e t 1:1 m a i,  l ’ e xpo  
du  B u re a u  s e ig n e u r ia l  de  T e r r e ­
b o n n e  e t le s  f e s t iv i t é s  d e v a n t  se 
d é ro u le r  à l ’ I le  du  M o u lin ,  dans  la 
m ê m e  v i l le .

—  Ce s o ir , à 20 h , a u  C e n tre  
c o m m u n a u ta ir e  de  S te -A d è le , 
s p e c ta c le  a ve c  le  g ro u p e  « E x il» , 
le s  m u s ic ie n s  de  L u c  D u c lo s  e t 
L o r ra in e  A la r ie ,  c h a n s o n n ie r; —  
à 20h30, à la  p o ly v a le n te  de St 
Jérôm e, g a la  du  10e a n n iv e rs a i­
re , s p e c ta c le  e t b u f fe t  d a nsa n t.

— D e m a in , de lO h à m id i ,  au  
P a v il lo n  to u r is t iq u e  de Ste A ga­
the, c a fé  m u s ic a l a ve c  c o n c e r t de 
m u s iq u e  de c h a m b re ; —  de l f h  à 
16h, r é c i ta l  d ’o rg u e  en l ’ é g lis e  de 
Val D avid  a ve c  G ille s  F o r t in ;  —  
à 20h, à L a  B u tte , s p e c ta c le  de 
c h a n s o n n ie rs  a ve c  D ia n e  F ic h é  et 
L o r ra in e  A la r ie .

—  M a r d i  8 m a i ,  à la  G a le r ie  du  
V ie u x  P a la is  de  St J é rô m e , de 
14h à 16h, f i lm s  d ’ a n im a t io n .  A  
20h, r e n c o n t r e  a v e c  l ’ é c r iv a in  
Serge M e rc ie r ,  à l ’ h ô te l de v i l le  de 
S t-J o v ite .

s o c ia tio n  des C lubs de S k i de M o n ­
t r é a l .  L e s  a n im a te u r s  en s e ro n t  
le s  a n c ie n s  p r é s id e n ts :  Lu cien  
Lachapelle et André de Repen- 
tigny.

A s o u lig n e r  que l ’A C S M  a fo rm é  
à son éco le  —  la  p re m iè re  du g e n ­
re  au  Q u é b e c  — p a s  m o in s  de 500 
m o n ite u r s  de s k i,  en  10 an s  (d e  
1953, a n n é e  de  sa fo n d a t io n ,  à 
1963). D u ra n t  la  sa ison  de 1951-55, 
l ’ A C S M  a a t t e in t  u n  s o m m e t en 
t r a n s p o r ta n t  p lu s  de  10,887 
s k ie u rs  ve rs  les c e n tre s  de s k i du  
Q uébec!

P o u r re n s e ig n e m e n ts  s u r  c p tte  
r e n c o n t r e :  256-3673, 336-5312 ou  
667-6190.

am ateurs , p o u r échanges e t m ise  
s u r  p ie d  de d iv e rs e s  a c t iv i té s  (733­
3414).

Des expositions
—  A u jo u r d ’h u i e t d e m a in , à la - 

ré n a  de V audreu il, E x p o  79 p ré ­
s e n te  l ’ a r t  e t  l ’ a r t is a n a t  q u é b é ­
co is , avec  q u e lq u e  50 exp osa n ts .

—  J u s q u ’ au  13 m a i,  a i l c e n t re  
P è r e - M a r q u e t te ,  1600, ru e  D r u -  
c o u r t ,  5e e x p o s i t io n  a n n u e lle  du  
P h o to -C lU b  A R E  M A C  ( e n t r é e  
l ib re ) .

—  D u  10 au 31 m a i,  à la G a le r ie  
A n d ré -G e o rg e s , 221 ouest, ru e  St- 
P a u l,  e x p o  de l ’ a r t is t e - p e in t r e  
Guy Toy, in t i tu lé e  «M on e n fa n c e  
e t m o i»  (e n tré e  l ib r e ) .

A n o te r  qu e  c e tte  m ê m e  g a le r ie  
o rg a n is e  le  Festival in ternatio ­
nal des A r ts ;  i l  se d é r o u le r a  au  
V é lo d ro m é ' o ly m p iq u e  de  M o n ­
t r é a l ,  d u  6 au  13 s e p te m b re  p r o ­
ch a in . On y  p ré s e n te ra  l ’A r t  dans 
tou te s  ses d is c ip lin e s : p e in tu re , 
s c u lp tu re , a r t  g ra p h iq u e , c é ra m i­
q u e , th é â t r e ,  p o é s ie , t im b r e ,  
m o n n a ie , m o d e , danse , e tc . Tous 
les a r t is te s  in té re s s é s  à y  p ré s e n ­
te r  le u r s  o e u v re s  a u ro n t  d e  p lu s  
a m p le s  re n s e ig n e m e n ts  en c o m ­
po san t: 845-3996.

—  J u s q u ’ au 14 m a i.  à l 'A te l ie r -  
G a le r ie  L a u re n t  T re m b la y ,  4809, 
rue  M a rq u e tte ,  expo  des dessins 
de L am y e t Ainsley.

—  L e s  12 e t  13 m a i ,  au  C e n tre  
Claude- R obilla rd , 1000, ru e  E)m i- 
le -J o u rn a u lt ,  e n tre  I4h e t 22h, 3e 
e x p o s i t io n  r é g io n a le  a n n u e lle  
d’artisan a t aes L o is ir s  du d is t r ic t  
n o rd  de  M o n tré a l (A h u n ts ic ,  B o r ­
d e au x , C a r t ie r v i l le ) ,  sous les au s ­
p ices  du  S e rv ic e  des s p o rts  e t lo i­
s irs  de la  V i l le  de M o n tré a l.

s e m a in e ,  a u x  m ê m e s  h e u re s . 
R e n se ig n e m e n ts : 872-6222.

—  J u s q u ’à d e m a in  s o ir  se c o n t i­
n u e  au V é lo d r o m e  o ly m p iq u e  la  
10e p ré s e n ta tio n  a n n u e lle  d u  Sa­
lon de la Fem m e, a ve c  ses n o m ­
b re u x  k io s q u e s  e t a t t r a c t io n s .  
E n tre  a u tre s , d e m a in , à 14h, on y  
v e r r a  à l ’ o e u v re  un g ro u p e  d e n ­
fa n ts -c lo w n s , é lèves  d u  c o u rs  j u ­
n io r  au x  «Ateliers des Clowns du 
Québec», a v e c  le u rs  p ro fe s s e u rs . 
I l  s ’y  t ie n d ra  un a te l ie r  de m a q u il­
lage .

Du culturel
—  M a r d i8 m a i , à l 7 h , a u x E d i -  

t io n s  de  l ’ H o m m e ,  955, ru e  A m ­
h e rs t, la n c e m e n t du l iv r e  de G il­
les C h a r t ie r :  «Je  d re s s e  m o n  
ch ie n  à l ’ a tta q u e  e t à la  défense».

—  M a rd i 8 m a i, à 20h, au 6933-A . 
ru e  C h .-C o lo m b , « m a r d i m y s t i ­
que» avec  Anubis Schenouda s u r 
« les  é t ra n g e té s  fa s c in a n te s  de 
l ’ a lc h im ie »  (331-7268).

—  M a rd i 8 m a i, à 20h, au 10515, 
ru e  E s p la n a d e , c a fé -re n c o n tre  de 
l ’U n io n  des F a m il le s  d ’A h u n ts ic ,  
avec  Louise Desaulniers, d ié té ­
t is t e ,  s u r  « l ’ a l im e n ta t io n »  (38 8 ­
8890; e n tré e  l ib r e ) .

—  M a rd i 8 m a i, à 20h, au Jard in  
botanique, 4101 es t, ru e  S h e rb ro o ­
ke , c o n fé re n c e  s u r  «les p o s s ib il i­
tés de v ie  e x t ra - te r re s t re »  (e n tré e  
lib re ) .

—  M e r c r e d i  9 m a i ,  à 20h, en la  
s a l le  D -440 d u  P a v i l lo n  M a r ie -  
V ic to r in ,  90, ru e  V in c e n t-d ’ In d y ,  
c a u s e rie  de G e n e v iè ve  M é n a rd
s u r  «l’a rt d ’entre ten ir un aqua­
rium ».

L e  lu n d i 14 m a i, à 20h, en la  s a l­
le G 440 du m ê m e  e n d ro it ,  p re m iè ­
re  r e n c o n t r e  des o q u ario p h ile s

—  Ce s o ir ,  à 20h, au th é â tre  A r ­
le q u in , 1004 est, ru e  S te -C a th e rin e , 
F e s t iv a l fo lk lo r iq u e  H aïti-Q ué­
bec, a ve c  le c o n co u rs  du  C h oe u r 
des D e u x -M o n ta g n e s ,  d u  B a l le t  
F o lk lo r iq u e  H a ït ie n  e t du  p ia n is te  
h a ïtie n  H en ri-P ie rre  Noël.

—  Ce s o ir ,  à 21 h, au C a fé  Noos- 
ph è re , 816 est, ru e  O n ta r io , spec­
ta c le  de  René L etarte , c o m p o s i­
te u r  e t in te rp rè te  (524-4911).

—  Ce s o i r ,  à 21h30 e t  23h30, au 
C a fé  des B e rg e s , 2000, ru e  S t-Jo- 
scph , à L a c h in e , s p e c ta c le  de G il­
les Va liquette  (634-0526).

—  D e m a in , de 14h à 17h, à l ’ éco­
le N .-D .-d c - la  C o n so la ta , 8150, rue  
R o u sse le t, a n g le  J a r r y ,  «Fête des 
Garçons» o rg a n is é e  p a r  la  S oc ié ­
té  J a p o n  du C anada , a ve c  d é m on s­
t r a t io n s  de k a r a té  e t de  k e n d o , 
expo  de poupées e t a u tre s  a t t r a c ­
tio n s  (721-0052, e n tré e  l ib re ) .

—  D e m a in , à 14h30, à la M a iso n  
A n d ré -B e n ja m in  P a p in e a u , 5475 
ou es t, bou t. S t -M a r t in ,  à S te-D o- 
ro th é e , r é c i ta l de Claude Pepin, 
g u ita r is te  c la s s iq u e  (e n tré e  l im i ­
tée à 100 pe rso n n e s ).

—  L e  m a rd i 8 m a i,  à 20h, en l ’ é­
g l is e  N .-D .-d e s -S e p t-D o u le u rs ,  
4155, r u e  W e ll in g to n ,  à V e rd u n  
(m é tro  de l ’E g l is e ) ,  le  C e n tre  c u l­
t u r e l  d e  l ’ e n d r o i t  p r é s e n te r a  le 
s p e c ta c le  de J é rô m e  L e m a y , 
a c c o m p a g n é  de ses m u s ic ie n s , à 
l ’o cca s io n  de la Fête  des M ères. 
L ’e n tré e  y  se ra  lib re .

—  D u 10 au 15 m a i, les M o n tré a ­
la is  a u r o n t  u n e  d e r n iè r e  c h a n c e  
d a s s is te r  au g ra n d  s p e c ta c le  de 
Jean  L a p o in te , i n t i t u lé e  « la  
G ra n d e  S é a n c e » . C e lle - c i se d é ­
ro u le ra  à l ’H ab ita t S î-C am ille , 
11025, ru e  A lf re d ,  a n g le  C h a r le ro i,  
à M o n tré a l-N o rd .  I l  y  re s te  en co re  
de bonnes p laces  (321-9000 ou 321­
4579).

—  L e  s a m e d i 12 m a i, à 20h30, en 
l ’é g lis e  de Ste T h é rè se , l ’en sem ­
b le  v o c a l «les Chanteurs de Ste- 
Thérèse» d o nn e ra  un g ra n d  con ­
c e r t  de  m u s iq u e  du  18e s iè c le  
(é p o q u e  b a r o q u e ) ,  a c c o m p a g n é  
p a r  un  o r c h e s t r e  s y m p h o n iq u e  
p ro fe s s io n n e l de  la  G u ild e  des 
M u s ic ie n s .

On y  e n te n d ra  auss i le  C o n ce rto  
en ré  m in e u r  de B ach  p o u r  p iano  
e t o rc h e s tre ;  la  p ia n is te  se ra  J o ­
hanne F o rg e t-H a c h é . L ’e n se m b le  
se ra  d ir ig é  p a r  J e a n -P ie r re  G u in - 
d o n . R e n s e ig n e m e n ts :  471-2235, 
435-6630 ou 435-4401.

Du divertissem ent
C h a q u e  s a m e d i,  à m id i ,  ju s ­

q u ’au 23 ju in .  Samedi Jeunesse 
a c c u e ille ra  à l ’ in te n t io n  de tou te  
la  fa m il le ,  e t p a r t ic u l iè re m e n t  des 
e n fa n ts ,  de s  p e rs o n n a g e s  qu e  
c e u x -c i c o n n a is s e n t  b ie n ,  d o n t:  
F a n fa n  D é d ê , G il le s  R iv a r d ,  le 
duo B re to n -C y r , G ra n d -p è re  C a il­
lo ux  e t a u tre s .

S a m e d i Jeunesse  est un  sp e c ta ­
c le  d ’ a n im a tio n  p ré s e n té  p a r  les 
Editions H éritage, en c o l la b o ra ­
t io n  a ve c  le m in is tè re  des A ffa ire s  
c u l tu r e l le s ,  a v e c  le  c o n c o u rs  de 
G uy  G o d in , G eo rges  C o u lo m b e  e t 
le p ia n is te  Y v o n  G od bou t.

—  C 'e s t  a u jo u r d ’ h u i qu e  La  
Ronde o u v re  ses p o rte s . Ce g ra n d  
c e n tre  de d iv e r t is s e m e n t se ra  en 
a c t iv i té  les  sa m e d is  e t d im a n c h e s , 
de m id i  à 2 h 30 du  m a t in ,  ju s q u ’ à 
la  f in  d e s  c la s s e s . E n s u ite ,  e l le  
a c c u e i l le r a  to u t  le  m o n d e , d u  21 
ju in  au  3 s e p te m b re ,  7 jo u r s  p a r

L e  b u t  de c e tte  e n tre p r is e  est de 
« fa v o r is e r  l ’ e x p re s s io n  c u ltu re l le  
ré g io n a le  en p e rm e tta n t  à des in ­
d iv id u s  ou des g ro u p e s  lo ca u x  de 
f a i r e  v a lo i r  le u rs  ta le n ts  e t de

la  G a rg o u il-—  A  Outrem ont,
le» t ie n d ra  ses deux  d e rn iè re s  so i-
rées da nsa n tes , ce s o ir  e t le  sa m e ­
d i 12 m a i, à 20 li. E lle s  a u ro n t lie u  
à la  p a t in o ire  m u n ic ip a le , 99, a v . 
M c E a c h r a n .  P o u r  r e n s e ig n e ­
m e n ts :  D a n ie l le  ou A n n ie  (27 I- 
9451, poste  11).

—  A l ’ Epiphanie, ce s o ir ,  à 2üh, 
au C e n tre  de L o is irs ,  65, ru e  A m i-  
re a u lt ,  danse  de l ’A g e  d 'O r ,  dans 
le  c a d re  du  125c a n n iv e r s a i r e  de 
l ’ e n d r o i t ;  d e m a in ,  b in g o  a u x  
ja m b o n s  « b o u c a n é s »
G randes soirées

L e  sa m e d i 2 ( lm a ià 2 0 h , au C h a le t 
de  la  M o n ta g n e , le C onse il du C i­
v is m e  de M o n tré a l t ie n d ra  sa t r a ­
d it io n n e lle  c é lé b ra t io n  du «Jour 
de la Citoyenneté». L e  p ro g ra m ­
m e  c o m p o r te r a  u n e  s o iré e  d a n ­
san te  avec  d é g u s ta tio n  de f ro m a ­
ge, c h a rc u te r ie  e t b iè re .

A  c e tte  o cca s io n , le C C M  re m e t­
t r a  des c e r t i f ic a ts  de «Citoyen de 
M érite»  à des pe rsonnes s ’é ta n t 
p a r t ic u l iè re m e n t  d is tin g u é e s  p a r  
le u r  a c t io n  d a n s  le  d o m a in e  de s  
re la t io n s  h u m a in e s  e t du c iv is m e .

E n  o u t re ,  un  g ro u p e  de n o u ­
v e a u x  c ito y e n s  de d iv e rs e s  o r ig i­
nes e th n iq u e s  re c e v ro n t le u r  c e r t i ­
f i c a t  de  c ito y e n n e té ,  ta n d is  q u e  
s e ro n t d is tr ib u é s  des p r ix  a u x  la u ­
ré a ts  du  c o n c o u rs  d e  ré d a c t io n  
s u r  « l’a c c u e il et l ’ a m it ié  en m il ie u  
s c o la ire » .

P o u r  re n s e ig n e m e n t  s u r  c e t te  
s o iré e : 332-5472.

—  Le  v e n d re d i 11 m a i,  à 20h, au 
H o l id a y  In n  de la  P la c e  D u p u is ,  
1415, ru e  S t-H u b e rt. la  F é d é ra t io n  
des lo is irs -danse  d u  Q u é b e c  
a c c u e ille ra  à la  so iré e  de son 2(>e 
a n n iv e r s a i r e  de fo n d a t io n ,  le s  
a d m in is t r a te u r s  a y a n t  s ié g é  au 
C o nse il d ’a d m in is t ra t io n  au cou rs  
des années passées.

C e tte  r e n c o n tr e  s e ra  p ré s id é e  
p a r  M . G régoire M a r d i,  p ré s i­
d e n t  g é n é ra l de  la  F L D Q . E l le  
c o m p o r te r a  u n  s o u p e r  e t de la  
danse , dans une a tm o s p h è re  d 'a ­
g ré a b le s  r e t r o u v a i l le s .  R e n s e i­
g n e m e n ts : 374-4700, pos te  410.

—  Le  sa m e d i 12 m a i.  à 20h30. au 
s o u s -s o l de  l ’ é g lis e  St N ico las , 
a n g le  L a v e rd u rc  et G ou in , ce sera  
le  «Bal des Fleurs» o rg a n is é  p a r  
le s  L o is i r s ,  a v e c  m u s iq u e  c o n t i ­
n u e l le ,  p o u r  le s  a d u lte s  (M m e  
B é g in , 384-4379).

c o n s o l id e r  le s  « a p p a r te n a n c e s »  
de s  c ito y e n s  des L a u re n t id e s » .  
D é jà ,  l ’ on  p r é v o i t  q u e  ces  m a n i­
fe s ta t io n s  c u l tu r e l le s  a u ro n t  de 
fru c tu e u s e s  re to m b é e s  p o s it iv e s  
d a ns  la  ré g io n .

S e lon  la  c o o rd o n n a tr ic e  des fes­
t i v i t é s ,  M l le  S y lv a in e  Bonin, 
« ré a l is e r  un te l é v é n e m e n t a p e r­
m is  d ’ i d e n t i f i e r  dés re s s o u rc e s ,  
des g ro u p e s  e t des in d iv id u s  q u i, 
a u t re m e n t,  s e ra ie n t res tés  dans 
l ’ o m b re » .
Choix d ’activ ités

L e  p ro g ra m m e  des «S en tie rs  de 
la  C u ltu r e »  c o m p o r te  pas m o in s  
d ’une  q u a ra n ta in e  d 'a c t iv i té s  to u ­
c h a n t 7 g ra n d s  d o m a in e s  de l 'e x ­
p re s s io n  c u ltu re l le :

—  le s  a r ts  d ’ in te rp ré ta t io n  
( t h é â t r e ,  m a r io n n e t te s ,  m im e ,  
m u s iq u e , c h a n t, d a n s e ); — les le t ­
tre s  ( re n c o n tre s  avec  un é c r iv a in ,  
s o iré e s  d e  p o é s ie , la n c e m e n t  de 
l i v r e ,  e t c . ) ;  —  le s  a r t s  v is u e ls ,  
e x p o s it io n  d ’o e uvre s  a m a te u rs  e t 
de c o l le c t io n s ) ;

—  le s  m é t ie r s  d ’ a r t  (a v e c  d é ­
m o n s tra t io n s  et e x p o s it io n s ) ;  —  
le p a t r im o in e  (a v e c  encan  d 'a n li-  
q u ité s ,  d ia p o r a m a  s u r  l 'h i s t o i r e  
ré g io n a le  e t lo c a le  e t un to u r  g u i­
dé  de  la  S e ig n e u r ie  des D e u x -  
M o n ta g n e s .

L e  p u b l ic  p o u rra  é g a le m e n t as­
s is te r  à un  s p e c ta c le  m ix te  fê ta n t 
le  10e a n n iv e rs a ire  de  la  p o ly v a ­
le n te  de St-Jérôm e, ta n d is  que la 
s o iré e  de  c lô tu re  des fe s t iv ité s  se 
t ie n d r a  en  la  c a th é d r a le  de  S t- 
J é rô m e , a ve c  un c o n c e rt m e tta n t 
en lu m iè re  la  S y m p h o n ie  L a u re n - 
t ie n n e  e t  un re g ro u p e m e n t  de 7 
c h o ra le s  de la  ré g io n .

T o u te  la  p o p u la tio n  des L a u re n ­
t id e s  e t c e l le  de  la  ré g io n  m o n ­
t ré a la is e  s o n t c o rd ia le m e n t in v i­
tées à p a r t ic ip e r  à ces m a n ife s ta ­
tio n s  e t à p a r c o u r ir  les s e n tie rs  de 
la  c u l tu re  ré g io n a le  des L a u re n t i­
des.

E n  f o r m e
—  D e m a in ,  dès 1 lh ,  s ’ o u v r a n t  

avec la  «C ourse des C é lé b rité s » , 
ce s e ra  la  g ra n d e  jo u r n é e  de la  
C o u rs e  du  P a rc  O ly m p iq u e  de  
M o n tré a l,  p o u r to u te s  les c a té g o ­
r ie s . L e  p u b lic  y  est in v ité .

—  L u n d i 7 m a i, e n tre  17h e t 22h. 
la p o p u la t io n  des q u a r t ie rs  A h u n t-  
s ic - B o r d e a u x  e t C a r t i e r v i l le  e s t 
in v ité e  p a r  K in o -Q u é b e c  à se re n ­
d re  au c e n tre  d ’a c t iv i té  p h y s iq u e  
du C E  GE] P  Bois-de- Boulogne. 
H o m m e s  e t fe m m e s  y  b é n é fic ie ­
ro n t gra tu item en t d 'u n e  é v a lu a ­
t io n  de  le u r  c o n d i t io n  p h y s iq u e .  
R e n s e ig n e m e n ts : 332-3000, poste  
281.

m

;jv:—  L a  d ire c t io n  du P a v il lo n  des 
S p o rts  au C E G E P  Ahuntsic, 825, 
rue  E m ile - J o u rn a u lt .  t ie n t  les in ­
s c r ip t io n s  p o u r  la  session de m a i-  
ju in  de  ses d i f f é r e n t s  cours de 
natation ( je u n e s  e t a d u lte s ) .  Ces 
cou rs  d é b u te ro n t le  14 m a i. R e n ­
s e ig n e m e n ts : 389-5921 (s o ir  et f in  
de s e m a in e ) .  389-5930 ou 389-5933).
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w wP o u r  to u t  re n s e ig n e m e n t: 436­
4050 ou 435-1252. *
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Des expos

A u jo u r d 'h u i,  i l  y  a u ra  des e xp o ­
s it io n s  à v is i te r :

—  au C e n tre  c o m m u n a u ta ire  de 
Terrebonne, avec  le C lub  de P h o ­
to g r a p h ie :  —  à V a l- D a v id , à la  
G a le r ie  T o u t Chose, a ve c  les oeu­
v re s  des a r t is te s  lo c a u x  (de ss in , 
p e in tu r e ,  g r a v u r e ,  e t c . ) ;  —  au 
C e n tre  c u l tu r e l de Ste Sophie de 
L a e o r n e ,  o e u v re s  de  M y r ia m  da 
S y lv a ;  —  à la  G a le r ie  du V ie u x  
P a la is  d e  S t-J é rô m e , e x p o  p e r ­
m a n e n te  e t f i lm s  d 'a n im a tio n  s u r  
a r t is te s  qu é b é co is ; —  à l 'a te l ie r
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André de Repentigny. président 
des 5-D.

Des rencontres
—  C e s o ir ,  à l 'h ô te l  R é g e n c e  

H y a t t  de  M o n t r é a l ,  v e rs  20h, ce  
s e ra  la  g ra n d e  v e i l lé e  de 
n a is s a n c e  o rg a n is é e  p a r  le  c lu b  
s o c ia l e t s p o r t i f  5-D , p o u r  m a r ­
q u e r les re t ro u v a i l le s  des an c ie n s  
m e m b re s , d ' i l  y  a 25 ans. de l'A s -

v-
!Des spectacles

—  Ce s o ir ,  à 20h, à la  p o ly v a le n ­
te  G e o rg e s - V a n ic r ,  1275 e s t,  ru e  
J a r r y ,  s p e c ta c le  a n n u e l de  l ’ e n ­
s e m b le  v o c a l «A rts  & G a ie té » , 
a ve c  c h o e u r de 35 v o ix  m ix te s , 12 
s o lis te s  e t un o rc h e s tre  de 18 m u ­
s ic ie n s , sous la d ire c t io n  du p ro ­
fe s s e u r Paul Du Bois.

>■

ElSlilaBiF*
«Les Danseurs de B o ischa teU , tel est le nom d 'u n  groupe fo lk lo rique  qu i existe 
à l'Ins titu t des Sourds de M ontréal, 7400 . boul. S t-Laurent. Cette troupe donne­
ra un grand spectac le  ce soir, à 20h, et demain, en matinée, à 14h, à la po lyva­
lente Lucien-Pagé, 8200 , boul. S t-Laurent, et le pub lic  y est cord ia lem ent invité 
(276-3601).
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Vie de plein a ir

Des cavernes à  la « D écouverte de la N a tu re »
p ar D o llard  M orin

L a  S o c ié té  q u é b é c o is e  de S p é ­
lé o lo g ie  n o u s  a n n o n c e  une  trè s  
h e u re u s e  n o u v e lle . C ’est que tro is  
de  ses m e m b r e s  o n t ré c e m m e n t  
p a r t i c ip é ,  e t de  fa ç o n  t rè s  f r u c ­
tu e u s e , à un e  g ra n d e  e x p é d it io n  
c a n a d ie n n e  de spé lé o lo g ie , dans la 
p lus  v a s te  c a v e rn e  du C anada.

Ce t r i o  é t a i t  c o m p o s é  de Jean  
R o b e rg e , d i r e c t e u r  de  la  C o m ­
m is s io n  de  R e c h e rc h e  K a s t iq u e  
du  Q ué b e c ; Daniel Caron, d ire c ­
te u r  te c h n iq u e  de la S oc ié té  qué­
béco ise  de S p é lé o lo g ie , e t Pierre  
Bergeron, c a d re  e n s e ig n a n t de la 
S oc ié té .

C es t r o is  sp é lé o lo g u e .- q u é b é ­
co is  v ie n n e n t d ’ a jo u te r  p lus  d ’un 
k i lo m è tr e  de p ro g re s s io n  à la cé­
lè b re  c a v e rn e  de Castleguard, en 
A lb e r t a .  À  s o u l ig n e r  q u e  c e t te  
p ro g re s s io n  c o n s titu e  un nouveau 
r e c o r d  c a n a d ie n  de lo n g u e u r  en 
e x p lo ra t io n  s o u te r ra in e  c o n tin u e .

Tâche ardue

L a  c a v e rn e  de C a s tle g u a rd  s ’ a­
v a n c e  sous la  c a lo tte  g la c ia ir e  du 
C o lu m b ia ,  le  p lu s  g r a n d  g la c ie r  
des R o ch e u se s  ca n a d ie n n e s . .Jus­
q u ’ à! c e t te  ré c e n te  e x p lo r a t io n ,  
e l le  é t a i t  lo n g u e  de  13.1 k i lo m è ­
t r e s ,  a v e c  u n e  d é n iv e l la t io n  a s ­
c e n d a n te  de  310 k m .

L ’e x p lo ra t io n  de c e tte  c a v e  n ic­
e s t  u n e  tâ c h e  a rd u e ;  e l le  r e p r é ­
sen te  un d é f i de  ta i l le  p o u r  les spé ­
lé o lo g u e s  du  m o n d e  e n t ie r .  D ’a i l ­
le u rs ,  le s  ré c e n te s  re c h e rc h e s  du

t r io  q u é b é c o is  o n t r e q u is  un s é ­
jo u r  s o u te r ra in  de p lus  de 50 h e u ­
re s  à u n e  t e m p é r a tu r e  m o y e n n e  
v a r ia n t  e n tre  0 e t 3 d e g ré s  c e ls iu s .

La ré u s s ite  des spé léo logues du 
Q uébec est d ig n e  de m e n tio n , c a r  
ils  fo rm a ie n t  la  p re m iè re  é q u ipe  
et p o u s s è re n t ju s q u ’ au fond de la  
g ro tte , ce q u i p e rm it  de d é c o u v r ir  
e t d ’e x p lo re r  p lu s  d ’un k ilo m è tre  
d é te n d u e  s o u te r ra in e .

Ces s p é c ia lis te s  é ta ie n t  e n to u ­
rés , en c e tte  exp éd  
logues v e n a n t des E ta ts -U n is , de 
la G ra n d e -B re ta g n e  e t d ’ Ir la n d e . 
D é jà ,  en  n o v e m b re  1977. i ls  
a v a ie n t  a t t e in t  1,122 m è t re s  de 
p ro fo n d e u r au g o u ff re  B e rg e r ,  en 
Is è re , en F ra n c e .

L a  S o c ié té  q u é b é c o is e  de S p é ­
lé o lo g ie  a son q u a r t ie r  g é n é ra l au 
1115 e s t ,  r u e  J a r r y ,  à M o n t r é a l .  
C ’ e s t u n  o r g a n is m e  à b u t  non  lu ­
c r a t i f ,  e t t rè s  a c t if ,  s u b v e n tio n n é  
p a r  le  H a u t-C o m m is s a r ia t .

Les naturalistes
P o u r  le u r  p a r t ,  les  C e rc les  des 

Jeunes N aturalistes  de la  ré g io n  
de M o n t r é a l  o r g a n is e n t  de  n o u ­
v e a u  le u r s  s ta g e s  de  d é c o u v e r te  
de la  N a tu re  p o u r  l ’é té  p ro c h a in .

Ces s é jo u rs  de p le in  a i r  a u ro n t 
lie u  au C a m p  O vila- Fourn ier, à 
S te -B é a tr ix ,  du 16 au 30 a o û t p ro ­
c h a in , à l ’ in te n t io n  des g a rç o n s  e t 
f i l le s  d e  10 à 13 a n s . D é jà ,  le  p r e ­
m ie r  c a m p e m e n t du 16 au 22 a o û t 
e s t r e m p l i .  I l  re s te  e n c o re  des 
p la c e s  p o u r  le  s e c o n d , s o i t  d u  23

au  30 a o û t.  L a  d a te  l im i t e  de 
l ’ in s c r ip t io n  e s t f ix é e  au  10 m a i 
1979.

C e tte  s e s s io n  p e r m e t t r a  a u x  
je u n e s  s ta g ia ire s  de s ’ in i t ie r  à la  
con na issan ce  du m il ie u  p a r  l ’ o b ­
s e r v a t io n  d e s  p la n te s ,  des o i ­
seaux , des in s e c te s , des a n im a u x , 
des m in é ra u x ,  des a s tre s , e tc .

L e  C a m p  O v ila  F o u r n ie r  e s t 
m e m b re  d e  l ’ A s s o c ia t io n  des 
C am ps du Q uébec e t s u b v e n tio n n é  
p a r  le  H a u t - C o m m is s a r ia t .  On y  
tro u v e  deux  la c s  n a tu re ls ,  un  b a r ­
ra g e  de c a s to rs  e t  de  n o m b re u x  
s e n tie rs  d ’e x c u rs io n s .

P o u r re n s e ig n e m e n ts  e t in s c r ip ­
t io n ,  s ’ a d re s s e r  au  s iè g e  s o c ia l 
des C .J .N . de  la  ré g io n  de M o n t­
ré a l,  10650, ru e  L a v e rd u re ,  à 
M o n tré a l (849-8141 ou 692-2409, le 
jo u r ;  381-4589, le s o ir ,  a p rè s  10 h ).

O u tre  la  c a u s e r ie , le p ro g ra m ­
m e  c o m p o r te r a  d é g u s ta t io n  e t 
in fu s io n  de p la n te s  c o m e s tib le s , 
d ia p o ra m a  e t p ré s e n ta tio n  de v o ­
lu m e s . P o u r  re n s e ig n e m e n ts : 849­
8141, le  jo u r ;  381-4589 ou 374-2756, 
le  s o ir.
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Imporiunte réunion
X:

P a r  a i l le u rs ,  la  F é d é ra t io n  q u é ­
béco ise  de l ’A iism e e t l ’A s s o c ia ­
tio n  c a n a d ie n n e  de l ’A iism e a n ­
n o n ce n t la  te n u e  d ’ une im p o r ta n te  
a sse m b lé e  g é n é ra le  e x t r a o r d in a i­
re ,  en  m ê m e  te m p s  q u e  l ’ a s s e m ­
blée g é n é ra le  a n n u e lle .
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C e tte  re n c o n tre  se fe ra  les 12 e t 

13 m a i ,  à W in n ip e g . E l le  s e ra  
o u v e r te  à to u s  le s  m e m b re s  en 
rè g le  des d e u x  o r g a n is m e s .  L e s  
p a r t ic ip a n ts  p e u v e n t se p ro c u re r  
d é jà  l ’ o rd re  du  jo u r  de la  ré u n io n  
en s ’ a d re s s a n t au s iège s o c ia l de 
la  F é d é r a t io n  q u é b é c o is e  des 
A u b e rg e s  de  Jeunesse , 1324 ouest, 
ru e  S h e rb ro o k e , à M o n tré a l (842­
9048).

I

H
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Une conférence
E n  o u t re ,  une  c o n fé re n c e -  

b é n é f ic e  e s t o rg a n is é e  au  p r o f i t  
des C e rc les  des Jeunes N a tu r a l is ­
tes de la  ré g io n  m o n tré a la is e . E lle  
a u ra  lie u , le  je u d i 10 m a i,  à I9h30, 
au C e n tre  c o m m u n a u ta ire  R e né - 
G o u p il ,  4105, 47e a v e n u e , à V i l le  
S t-M ic h e l, p rè s  de P ie - IX .

L ’ in v i t é  s e ra  M m e  G isè le  
L a m o u re u x ; e l le  t r a i t e r a  des 
«p lan tes  in d ig è n e s  c o m e s tib le s  du 
Q uébec».

On s a i t  q u e  M m e  L a m o u r e u x  
es t l ’ a u te u r  d u  l iv r e  «Les p la n te s  
sauvages p r in ta n iè re s »  e t c o lla b o ­
ra t r ic e  au l i v r e  « P la n te s  des v i l le s  
e t des cha m ps» .
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M e m b re  de  la  F é d é r a t io n  i n ­

t e r n a t io n a le  de s  A u b e rg e s  de  
J e u n e s s e , la  F Q A  a p o u r  b u t  de  
m e ttre  des a u b e rg e s  à la  d is p o s i­
t io n  d e s  je u n e s ,  de  le s  a id e r  à 
m ie u x  a p p r é c ie r  la  n a tu r e  e t  à 
m ie u x  c o n n a î t r e  le s  p e u p le s  du  
m on de . E l le  s ’occu pe  au ss i d  e n ­
c o u ra g e r  les  a c t iv i té s  de p le in  a i r  
e t de p ro m o u v o ir ,  p a r  le  vo ya g e , 
la  fo rm a t io n  e t le  d iv e r t is s e m e n t 
des je u n e s .

B #f f e gagig
£  ■■

Il fau t souha iter aux jeunes qui pa rtic ipent aux stages de découverte de la Natu­
re le p la is ir de rencon tre r quelque part un m agnifique spécim en de caribous, 
com m e il s en trouve dans le parc des Laurentides, depuis la fin des années 
60.
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M ise sur pied de services de planification fam ilia le Ke

En moins d’une année, Québec aura 
atteint son objectif de 20 cliniques

m i
• r .

p ar P ie rre  G IN G R A S
e n v o y é  s p é c ia l de L A  P R E S S E

J O N Q U IE R E  —  M o in s  d ’un an 
a p rè s  a v o ir  é té  la ncé e  o f f ic ie l le ­
m e n t  p a r  le  m in is t è r e  des A f f a i ­
re s  s o c ia le s ,  la  m is e  s u r  p ie d  de 
c lin iq u e s  de p la n if ic a t io n  f a m i l ia ­
le  o f f r a n t  e n tre  a u tre s  le  s e rv ic e  
d ’ a v o r te m e n t  t h é r a p e u t iq u e  à 
t r a v e r s  to u te  la  p r o v in c e  a é té  
p re sq u e  e n t iè re m e n t ré a lis é e .

E n  e ffe t,  d ’ ic i  qu e lq u e s  s e m a i­
ne s  s i ce  n ’ e s t  d é jà  f a i t  d e p u is  
peu, les h ô p ita u x  de T r o is - R iv iè ­
re s ,  S h a w in ig a n ,  S e p t - I le s ,  
R o u y n -N o ra n d a , le  c e n tre  hosp i 
t a l ie r  de l ’U n iv e rs i té  de S h e rb ro o  
ke  e t c e lu i de J o n q u iè re , de m ê m e  
que  l ’ h ô p ita l S t-L u c  à M o n tré a l et 
le s  I le s -d e -1  a - M a d e le in e  a u ro n t  
s u r  p ie d  de te lle s  c lin iq u e s , ce qu i 

o r t e r a  à 18 le u r  n o m b re  t o t a l ,  
o b je c t i f  d u  m in is t è r e  é ta n t  de 

v in g t .

Cependant, au MAS on est opti-

n iis te  de dépasser cet o b jec tif d 'i ­
ci quelques mois puisque d ’autres 
hôpitaux s’a jouteron t vra isem bla­
b le m e n t à ce réseau. Ce sont les 
hôpitaux de Verdun, de Ste-Croix 
à D rum m ondville , de V a lleyfie id  
ainsi que le centre hosp ita lier de 
l ’U n iv e rs ité  L a v a l e t l ’ h ô p ita l 
Lava l à Québec.

P o lyva le n te s , ces d iffé re n te s  
c lin iq u e s  o f f r ir o n t  les se rv ices  
d’avortem ent thérapeutique et de 
sté rilisa tion  en plus d ’un service 
d’ in fo rm ation  sur la sexualité et 
su r les d iffé re n te s  m éthodes de 
planning fa m ilia l. M is de l ’avant 
avec la co llaboration des hôpitaux 
concernés et des Comités de santé 
et de se rv ices  soc iaux  (CRSSS) 
des d iffé re n te s  rég ions  du Qué­
bec, le réseau p o u rra  o pé re r en 
grande partie  par des subventions 
du gouvernement qui se ch iffren t 
à $1.1 m illion .

C ependant, si on souha ite  a r ­
dem ment dans les m ilieux  m éd i­

caux que la population pro fite  de 
ce nouveau s e rv ic e , sa c réa tion  
dans les d if fé re n te s  rég ions du 
Québec a maintes fois soulevé des 
débats passionnés.

v a le n t lé g a le m e n t e f fe c tu e r  eux 
aussi ce ty p e  d ’ in te rv e n t io n .

t io n  p a r  15,000 p e rs o n n e s  a lo r s  
que les  o p p o sa n ts  q u i jo u is s a ie n t 
de l 'a p p u i o f f ic ie l  d ’un  re g ro u p e ­
m e n t d ’évêques e t d ’un  é d ito r ia ­
lis te  d ’ un jo u rn a l lo c a l o n t o b tenu  
q u a n t à eu x  25,000 s ig n a tu re s  co n ­
tre  le  p ro je t.

t r e v u c  a c c o rd é e  à L A  P R E S S E . 
E t  c e lu i-c i d ’a jo u te r  que le c e n tre  
se ra  o u v e r t  c in q  jo u rs  p a r  s e m a i­
ne e t se ra  do té  d ’ un p e rs o n n e l de 
tro is  pe rsonnes en p lu s  des m é d e ­
c in s ,  s o i t  un  t r a v a i l l e u r  s o c ia l,  
une in f i r m iè r e  e t une s e c ré ta ire .

S e lo n  le  D r  L a n d r y ,  de 400 à 
1,200 fe m m e s  au S ag ue na y  - L a c -  
S a in t-J e a n  re c o u re n t à l ’ a v o r te ­
m e n t c h a q u e  a n n é e . D ’ a i l le u r s ,  
s e lo n  c e r ta in s  c h i f f r e s  o b te n u s  
p a r  L A  P R E S S E  en 1977, 61 fe m ­
m es de la  ré g io n  de C h ic o u t im i et 
6 de la  ré g io n  de R o b e rv a l o n t eu 
re c o u rs  au s e rv ic e  d ’a v o r te m e n t 
th é ra p e u tiq u e  de l ’ h ô p ita l N o tre - 
D a m e , d u  M o n tre a l G e n e ra l H o s ­
p i t a l  e t d ’ un e  c l in iq u e  p r iv é e  de 
M o n tré a l.  S ig n a lo n s  q u ’ au c o u rs  
de la  m ê m e  p é rio d e , i l  s ’ es t p r a t i ­
qué 7,720 a v o r te m e n ts  th é ra p e u t i­
q u es  au  Q u é b e c  d o n t  88.7 p o u r  
c e n t  p a r  de s  h ô p i ta u x  a n g lo p h o ­
nes, b ien  q u ’ à ce m o m e n t, 37 h ô p i­
ta u x  à t r a v e r s  la  p r o v in c e  p o u -

Refus

P a r  a i l le u r s ,  s i la  p o l i t iq u e  d u  
M A S  e s t s u r  le  p o in t  de  se r é a l i ­
s e r ,  d e u x  ré g io n s  s o n t a c t u e l le ­
m e n t e xc lu e s  du ré se a u , s o it l ’Ou- 
ta o u a is  e t les Basses L a u re n t id e s .  
L ’h ô p ita l de H u ll e t c e lu i de S a in t- 
J é r ô m e  a y a n t  re fu s é  d e  d o n n e r  
s u ite  a u x  d e m an des  des CRSSS, le 
m in is tè r e  des A f fa i r e s  s o c ia le s  
n é g o c ie n t m a in te n a n t a ve c  d  au ­
tre s  h ô p ita u x  de la ré g io n . I l  e x is ­
te  a c tu e l le m e n t  n e u f  c e n t re s  de, 
p la n if ic a t io n  fa m a lia le  en o p é ra ­
t io n  au Q uébec, s o it c e u x  des h ô p i­
ta u x
N o tr e - D a m e ,  S te - J u s t in e ,  M o n ­
tre a l G e n e ra l e t J e w is h  G e n e ra l à 
M o n t r é a l ,  la  C ité  d e  la  s a n té  à 
L a v a l,  le  J e f f r e y  H a le ’ s H o s p ita l 
à Q u é b e c  de m ê m e  q u e  le s  h ô p i­
ta u x  de V a l d ’O r e t R im o u s k i.

Pétitions à Chicoutim i

P a r  e x e m p le , la c ré a tio n  d ’ une 
te lle  c lin iq u e  q u i d o it  o u v r i r  dans 
qu e lq u e s  jo u rs  au C e n tre  h o s p ita ­
l ie r  de J o n q u iè re  p o u r  d e s s e rv ir  
to u te  la  p o p u la tio n  du S aguenay - 
L a c - S a in t - J e a n ,  ne s ’ e s t pas e f ­
fe c tu é e  sans h e u r ts .

L ’ an nonce  de ce p ro je t  a sou le ­
v é  une p o lé m iq u e  q u i a s u s c ité  les 
p lu s  g ra n d e s  p a s s io n s  d a n s  la 
p o p u la t io n  de la  ré g io n . E n  e ffe t, 
a u  m o m e n t  m ê m e  où le  c o n s e il 
d ’ a d m in is t ra t io n  du  c e n tre  ho sp i­
t a l i e r  é t u d ia i t  le  d o s s ie r ,  le s  te ­
n a n ts  de  l ’ a v o r te m e n t  e t le u rs  
o p p o san ts  se s o n t a ffro n té s  sans 
r é p i t .  L e s  p r o - a v o r te m e n t  ré u s ­
s is s a ie n t à fa ir e  s ig n e r  une pé ti-

S e lo n  le  D r  R o b e r t  L a n d r y ,  le  
p ré s id e n t du co n se il d ’ a d m in is t ra ­
t io n , le  C e n tre  h o s p ita lie r  de Jon - 
q u iè re  n ’a pas v o u lu  te n ir  c o m p te  
du  d é b a t  q u i se d é r o u la i t  s u r  la 
s c è n e  p u b l iq u e  e t a p r is  la  d é c i­
s ion  q u i s ’ im p o s a it .  « I l y  a un be­
s o in  é v id e n t  d a n s  ce d o m a in e  au 
S a g u e n a y  - L a c - S a in t - J e a n  e t 
nous d e v io n s  le c o m b le r.  L e  c o m i­
té  d ’ a v o r te m e n t  th é ra p e u t iq u e  
fo rm é  de m é d e c in s  test s u r  p ied  e t 
b ien  qu e  seu les q u a tre  in f irm iè re s  
s p é c ia lis é e s  s u r  d ix  a ie n t acce p té  
d ’ a id e r  le  g y n é c o lo g u e  qu i d e v ra  
p ro c é d e r  a u x  o p é ra tio n s , le c e n tre  
fo n c tio n n e ra  co n v e n a b le m e n t» , a 
d i t  M . L a n d ry  au c o u rs  d ’ une en-
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Q U E B E C  — Les négoc ia tions  
entre l ’E ta t et les d ivers syndicats 
du se c te u r des a ffa ire s  socia les 
co m m en cen t à tra în e r  sé rieuse ­
m ent de la patte:

o à la  ta b le  du C a rte l des o rg a ­
nismes professionnels et de santé, 
un porte-parole patrona l, tout en 
respectant la consigne du silence 
en v igueu r depuis déjà quelques 
semaine, a confirm é que ces négo­
ciations supposémcnt intensives 
se déroulent à un ry thm e  te rr ib le ­
ment lent, à cause de «problèmes 
com p lexes»  et q u ’on ne s ’ a ttend  
tou jours pas à un règlem ent p ro­
ch a in ; et ce, m êm e s i, lo rs q u ’ on 
s’ est tra n s p o r té  à Québec, cela 
deva it être pour une dernière ron-

n é g o c ia tio n  des a f fa ire s  soc ia le s  
et le  g o u v e rn e m e n t a v a ie n t c o n fié  
le m a n d a t  de n é g o c ie r  a v e c  là ' * 
F é d é ra tio n  des in f i r m ie r s  e t in f i r ­
m iè re s  du Q uébec a y a n t a b a n d o n ­
né au  d é b u t  des p o u r p a r le r s  lu i  
a u s s i.  L e  g o u v e r n e m e n t  se c o n ­
te n ta n t  de p a r le r  de « ra is o n s  p e r-  - 
s o n n e lle s »  p o u r  j u s t i f i e r  ces  d é ­
m is s io n s , i l  n ’ en re s te  pas m o in s  ’ • 
que de te lle s  d é m is s io n s  de n é go ­
c ia te u r s  p a t r o n a u x  à des ta b le s  ■ • 
s e c to r ie lle s  en c o u rs  de ro u te  s o n t 
in f in im e n t  r a r e s  e t q u e  le  f a i t  
q u ' i l  y  en a i t  d é jà  eu d e u x  a u x  "  
a f fa ire s  soc ia le s  d e p u is  le d é b u t 
des p o u rp a r le rs , es t p o u r  le m o in s  y  
s u rp re n a n t;

o e n fin , a ve c  la  F é d é ra t io n  des ” 
a f fa ire s  so c ia le s , i l  s 'a g i t  p lu tô t  ' 
de « re n co n tre s»  qu e  de v é r i ta b le s  - 
n é g o c ia tio n s .

P o u r  to u t  d i r e ,  s a u f  a v e c  le  
C O P S  où on n é g o c ie ,  m a is  f o r t  
le n te m e n t ,  le  f a i t  q u e  le s  s y n d i ­
qués des a f fa ire s  dans ce s e c te u r, 
to u t  c o m m e  c e lu i  de  l ’ é d u c a t io n  
d ’a i l le u rs ,  se fo n t à pas de to r tu e  
e t q u e  c e la  e s t lo in  d 'ê t r e  bon  s i ­
gne.

b le  é p ro u v e r  des d i f f ic u lté s  in te r ­
nes e t ses m e m b re s , échaudés p a r  
la d u re  lu t te  de la  d e rn iè re  né go ­
c ia t io n  ( a lo r s  q u ’ i ls  s ’ é ta ie n t  vu  
im p o s e r une lo i s p é c ia le  p o u r  re n ­
t r e r  au t r a v a i l  e t un d é c re t)  s e m ­
b le n t é c a r te lé s  e n tre  le u r  m é c o n ­
te n te m e n t des o ffre s  p a tro n a le s  e t 
le u r  im p u is s a n c e  en ta n t que  p e t it  
o rg a n is m e  in d é p e n d a n t des ce n ­
t r a le s  s y n d ic a le s  e t m in o r i t a i r e  
fa c e  au C O P S  p o u r  r e p r é s e n te r  
les in f i rm iè re s .  L a  p a r t ie  p a tro n a ­
le, d ’ a i l le u rs ,  l ’ a accu sé  de r e fu ­
s e r s é r ie u s e m e n t d ’e n v is a g e r des 
h y p o th è s e s  de fo r m u le  de n é g o ­
c ia tio n s  q u i p e rm e t t ra ie n t  de fa i­
re  a v a n c e r  ce d o s s ie r q u i, e n c o re  
p lus  que  c e lu i du  CO PS, t ra în e  en 
lo n g u e u r, p rè s  d ’ un an ap rès  l ’ e x ­
p i r a t io n  de  la  d e r n iè r e  c o n v e n ­
tio n ;

e à la ta b le  F T Q . le n é g o c ia te u r  
p a tro n a l a d é m is s io n n é  et n 'a  to u ­
jo u r s  p a s  é té  re m p la c é .  I l  s ’ a g it  
en fa i t  du  d e u x iè m e  n é g o c ia te u r  
c e t te  a n n é e  à a b a n d o n n e r  son 
m a n d a t en cou rs  de ro u te , le  né go ­
c ia te u r  à q u i le  c o m ité  p a tro n a l de
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o à la  ta b le  de la  F é d é ra t io n  des 
in f i r m ie r s  e t in f i r m iè r e s  du Q ué­
b e c , l ’ e x é c u t i f  p r o v in c ia l  e n t r e ­
p re n d  p ré s e n te m e n t une to u rn é e  
a v e c  c o m m e  o b je c t i f  de d é c le n ­
c h e r  des m o ye n s  de p re s s io n  po u ­
v a n t a l le r  ju s q u ’ au d é b ra y a g e  de 
24 h e u re s . C e lte  fé d é ra t io n  sem -
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o u v r iè re  e t des couches p o p u la i­
res  s u r  ces in s t itu t io n s .

«Tenant compte de ce qui précè­
de. la CSN considère que le peuple 
québécois doit, dans le cadre p r i­
vilég ié  du Québec, s 'approp rie r et ,“ J“  
se donner des in s t itu t io n s  p o l i t i ­
ques nécessaires au règlem ent de 
la question nationale, ce qui s ign i­
fie une démarche de récupération 
des pouvoirs politiques, économ i­
ques et culturels.»

Le conseil confédéral est corn'-' 
posé d 'environ 200 m ilita n ts  syndi- t"  
eaux des diverses régions du Qué- , 
bec et des diverses fédérations de 
la CSN.

p ar L ava l L E  B O R G N Ei.'. m
V 1mm.

< ai L a  C S N  é tu d ie  a u jo u r d ’ h u i en 
c o n g rè s  c o n fé d é ra l une  p ro p o s i­
t io n  to u c h a n t la  d é lic a te  q u e s tio n  
de l ’ in d é p e n d a n c e  du Q uébec q u i 
p o u r r a it  p o s s ib le m e n t s a t is fa ire  à 
la  fo is  ses n u  m b  re s  de q u e lq u e  
te n d a n c e  q u ’ i l s  s o ie n t ,  é v i ta n t  
a in s i d e s  d é c h ir e m e n ts  q u e  p lu ­
s ie u rs  a p p ré h e n d e n t.

C ouchée d a ns  un la n g a g e  d ip lo ­
m a t iq u e ,  o ù  c h a q u e  m o t  a é té  
pesé, la  ré s o lu t io n  a p p u ie  la  p r is e  
en m a in  du p o u v o ir  p o lit iq u e ,  éco­
n o m iq u e  e t c u l tu re l p a r  la c lasse  
o u v r iè re  e t les  cou che s p o p u la ire s  
du Q uébec, sans p ro n o n c e r le  m o t 
« ind épe nd an ce» . I l  s e m b le  cep en ­
d a n t  q u e  le s  a n a ly s e s  q u i p r é c è ­
d e n t la  r é s o lu t io n  e l le -m ê m e ,  e t 
q u i n 'o n t  é té  f in a lis é e s  q u ’h ie r ,  ne 
la is s e n t  p a s  de  d o u te  q u a n t  au 
sens de c e tte  ré s o lu tio n .

L e  c o n s e il c o n fé d é ra l de la CSN. 
le  m in i- c o n g r è s  de la  c e n t r a le ,  
é tu d ie  c e tte  qu e s tio n  a u jo u rd ’h u i 
à Q uébec, en p ré p a ra t io n  du  c o n ­
g rè s  s p é c ia l de t ro is  jo u rs  c o n v o ­
q u é  à c e t  e f f e t  au  d é b u t  de ju in .  
On ne s a it  pas, p ré s e n te m e n t, si le  
c o n s e i l c o n fé d é r a l a c c e p te ra  la  
lig n e  de  fo n d  q u i se déga ge  de c e t­
te  r é s o lu t io n ,  ou  c h o is ir a  d 'e n  
a c c e p te r  u n e  de  son  c r u  p o u r  la  
s o u m e ttre  au  con g rè s .

V o ic i  le  te x te  in té g r a l  de  c e t te  
ré s o lu tio n :

« P o u r lu t t e r  e f f ic a c e m e n t con ­
tre  les m a n ife s ta t io n s  de l ’ o p p re s ­
s io n  n a t io n a le ,  la .  C SN c o n s id è re  
q u e  l 'a p p r o p r ia t i o n  d e s  in s t i t u ­
t io n s  p o l i t iq u e s  e s t n é c e s s a ire  
p o u r  p e r m e t t re  une e m p r is e  tou -

(P tio to  Arm and TROTTIER. LA PRESSE)

Entre l'inauguration de l'usine de transformation d'amiante du Cap-de-la-Madeleine et sa visite à la première conféren­
ce annuelle des corporations professionnelles du Québec, le premier ministre Lévesque en a profité pour se rendre au 
Salon de la femme au Vélodrome hier après-midi. On l'aperçoit ci-haut signant des autographes.

« C e tte  a p p r o p r ia t io n  e t c e t te  
d é m o c ra tis a t io n  des in s t itu t io n s  
d o iv e n t s ’a c c o m p a g n e r non s e u le ­
m e n t  d u  m a in t ie n  des a c q u is ,  
m a is  é g a le m e n t de ga in s  s ig n i f i ­
c a t ifs  dans  les c o n d itio n s  de t r a ­
v a i l  e t de  v ie .Québec nso pas l’intention 

d ’étouffer les corporations 
professionnelles,dit Lévesque

« E lle s  d o iv e n t  se t r a d u i r e  p a r  
l ’ é la rg is s e m e n t des d ro its  e t l ib e r ­
té s  des t r a v a i l le u r s  e t de le u rs  
o rg a n is a tio n s .

» M T
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Appui 
à Parrot
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a v a ie n t  un r ô le  s o c ia l  à jo u e r ,  
n o ta m m e n t c e lu i de  se p ré o c c u ­
p e r  du p r ix  des s e rv ic e s  e t d ’ as­
s u re r  une p ré se n ce  c o n ve n a b le  
dans les  ré g io n s  les p lus  d é p o u r­
vues au  n iv e a u  des s e rv ic e s  p ro ­
fess io n n e ls .

Equilib re
L e  p re m ie r  m in is t re  a in d iq u é  

que  les  p ro fe s s io n s  se d e v a ie n t 
de  t r o u v e r  un  ju s te  é q u i l ib r e  
e n tre  la  dé fense  de le u rs  in té rê ts  
e t le s  s e r v ic e s  p u b l ic s  q u ’ e l le s  
o n t à r e n d r e .  A  ce  s u je t ,  i l  a d é ­
p lo ré  que  c e r ta in e s  p ro fe ss io n s  
se c a n to n n e n t  d a n s  un ja r g o n  
h e rm é tiq u e  c o m m e  s i c ’ é ta it  de 
la  m a g ie  n o ire .e t i l  les  a in v ité e s  
à s ’o u v r i r  au p u b lic  e t à s ’ im p l i ­
q u e r  à l ’ i n t é r ie u r  de s  é q u ip e s  
m u lt id is c ip l in a ire s .
S an s  v o u lo i r  m in im is e r  la  l ib e r ­
té  des c o rp o ra tio n s  p ro fe ss io n -

p ar Claude V . AAARSOLAIS
C o n fé r e n c ie r  in v i t é  à la  p r e ­

m iè r e  c o n fé re n c e  a n n u e lle  des 
c o rp o ra tio n s  p ro fe s s io n n e lle s  du 
Q u é b e c  te n u e  sou s  l 'é g id e  du  
C o n s e il in te r p r o fe s s io n n e l du  
Q u é b e c , le  p r e m ie r  m in is t r e  
R e n é  L é v e s q u e  a p r o f i t é  h ie r  
s o ir  de  c e tte  t r ib u n e  p o u r  a f f i r ­
m e r  q u e  le  g o u v e r n e m e n t  n ’ a ­
v a i t  pas l ’ in te n t io n  de ré d u ire  ou 
d ’é to u f fe r  les c o rp o ra tio n s  p ro ­
fe s s io n n e lle s  a c tu e l le m e n t  au  
n o m b re  de 38 e t r e p r é s e n ta n t  

145,000 m e m b re s .
«Ce s e r a i t  u n e  a b s u r d i té  q u e  

de te n te r  d ’é to u f fe r  les c o rp o ra ­
t io n s  p ro fe s s io n n e lle s . I l  e s t in u ­
t i le s  de  v o u s  in q u ié t e r  c a r  le  
g o u v e rn e m e n t es t re s p e c tu e u x  
de vos lib e r té s » , a d i t  le  p re m ie r  
m in is t re .

T o u te fo is , M . Lé ve sq u e  a te n u  
à ' r a p p e le r  q u e  I f s  p ro fe s s io n s

n e lle s ,  M . L é v e s q u e  e s t im e  n é ­
c e s s a ire  l ’ in te rv e n t io n  de l ’ E ta t  
d a n s  c e r ta in s  c a s  p a rc e  q u e  la  
s o c ié té  en é v o lu a n t  c ré e  des 
d r o i t s  n o u v e a u x .  I l  a c i t é  à ce 
c h a p i t r e  la  p r o te c t io n  d u  c o n ­
s o m m a te u r , l ’ a s s u ra n c e - ju r id i-  
q u e , le s  s o in s  d e n ta i r e s ,  e tc . ,  
m a is  i l  a é g a le m e n t  m e n t io n n é  
les c o n f lits  in te rp ro fe s s io n n e ls .

I l  a in v i té  le  C o nse il à jo u e r  un 
rô le  de c o n s e ille r  a u p rè s  du go u ­
v e rn e m e n t dans ces c o n f lits  in ­
te rd is c ip l in a ire s  au m ê m e  t i t r e  
que  l ’O ff ic e  des p ro fe s s io n s . Le  
p re m ie r  m in is t re  a m ê m e  a jo u té  
q u ’ i l  e s p é ra it o b te n ir  l ’o p in io n  de 
l ’ o r g a n is m e  s u r  le s  d iv e r s  a s ­
p e c ts  de  la  p r o te c t io n  du  c o n ­
s o m m a te u r  en r e g a r d  des p r o ­
fe s s io n s .  d e m a n d e  q u e  le  g o u ­
v e rn e m e n t a fa ite  ré c e m m e n t à 
l ’O ff ic e  des p ro fe s s io n s .

ü '■Y
Y i

L e  C o n s e il c o n fé d é ra l de  la  
CSN, a u q u e l s 'é ta ie n t  jo in ts  les 
dé lé g u é s  s y n d ic a u x  du S y n d ic a t 
des p ro fe s s io n n e ls  du G o u v e rn e ­
m e n t  d u  Q u é b e c  (S P G P ) ,  o n t  
a c c u e i ll i  h ie r  à Q uébec le p ré s i­
d e n t d u  S y n d ic a t  de s  p o s t ie r s  
c a n a d ie n s . M . J e a n -C la u d e  P a r ­
ro t,  dans  un ges te  q u a l if ié  de so­
l id a r i té  s y n d ic a le , à la  s u ite  de la 
c o n d a m n a tio n  d o n t i l  a fa it  l ’ o b ­
je t  ré c e m m e n t.

Les d é lé gué s  ré u n is  o n t a d o p té  
à l ’ u n a n im ité  une  ré s o lu tio n  e x i­
g e a n t que  le  g o u v e rn e m e n t fé d é ­
ra l lè ve  les p ro c é d u re s  e n t re p r i­
ses c o n tre  le  s y n d ic a t  e t ses m i l i ­
ta n ts .

J jL q u lig n a n t q u e  le s  p o s t ie r s  
s o n t p r iv é s  de p u is  t ro is  ans d  u-
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I ne c o n v e n t io n  c o l le c t iv e  n é g o ­
ciée. le  p ré s id e n t de la CSN. M . 
N o rb e r t  R o d r ig u e , a d é c la ré  que 
les p o s tie rs  é ta ie n t  sans d o u te  le  
g ro u p e  s y n d iq u é  v ic t im e  de l ’ in ­
ju s t ic e  la  p lus  f la g ra n te  a c tu e l 
le m e n t.

i

r

1



: C 4

le monde C ÜUulS1L1>
MONTRÉAL,
SAMEDI 5 MAI 1 979

Virage à droite en Angleterre
FT d’après AFP, Reuter

La G rande -B re tagne  a re m is ,
h ie r, «carte  b lanche» à M m e
M arga re t Thatcher pour donner
un coup de b a rre  à d ro ite  à la  so­
ciété britann ique. Si, en politique
étrangère, on doit s’attendre d ’ ici
peu à des m odifications, m ineures
m ais non nég ligeab les , n o ta m ­
ment en ce qui concerne les re la ­
tions entre Londres et Moscou, en
p o lit iq u e  in té r ie u re  la v ic to ire
é lectorale de la «dame de fer» qui
mène croisade contre le socia lis­
me pou rra it s ig n ifie r un change-
avec l ’économie britannique, la ­
quelle s’est modelée au cours des
dernières années.

Toutefois, de l ’avis quasi géné­
ra l, cette société a été trop fo rte ­
m ent marquée depuis la fin de la
Seconde G uerre  m ond ia le  au
sceau de l ’expérience tra va illis te
pour qu’un gouvernement conser­
va teur puisse impunément m ettre
fin  aux acqu is  dans le dom aine
social. La prem ière  femme à ac­
céder en Angle te rre  aux plus hau­
tes fo nc tio ns  p o litiq u e s  d o it sa­
vo ir, en son fo r in té rieu r, qu ’elle
ne pourra sans provoquer un v io ­
len t su rsa u t de la  p a rt du to u t
puissant TUC — la centrale in te r­
syndicale de 11.5 m illions de tra ­
va illeu rs  — rem ettre  en cause le

concept de l ’E tat-providence dont
bénéficie au jou rd ’hui l ’ensemble
du peuple britannique.
Un automne chaud?

Dans tout ce qui concerne l ’éco­
nomie, une sorte de ferveur théo­
log ique  sem ble  e n to u re r chez
M m e T h a tc h e r la d o c tr in e  de la
lib re  entreprise. Si l ’occasion se
présente, on assistera à un re tour
aux anciennes méthodes de lib re
entreprise qui consistent à laisser
les forces du m arché d ir ige r l ’écc-
nom ie p lutôt que de confier cette
tâche aux p lanifica teurs. Lors de
sa campagne, le nouveau p rem ie r
m in is tre  a a ffirm é  que le moment
est venu de se consacre r à l ’ a c ­
croissem ent de la richesse plutôt
qu’à sa d is tribu tion . Les conser­
vateurs estim ent que l ’E ta t tient
trop ferm em ent les rênes de l ’éco­
nom ie  et que les dépenses p u b li­
ques doivent être réduites.

C ette  p o litiq u e  d ir ig é e  co n tre
l ’E ta  t-providence risque toutefois
de se heurter à m aints obstacles,
en p re m ie r  lie u  ceux que ne de­
v ra ie n t pas m anquer de d resser
les puissants syndicats. E t, d'ores
et dé jà  on p a rle  d 'un  «autom ne
chaud» à l ’occasion d ’une nouvelle
vague de revendications sa la ria ­
les. C ar, m a lg ré  « l’ o r no ir»  de la
M er du Nord, les am bitieux objec­
tifs  économiques du parti cotiser-

va le u r ne seront pas faciles à a t­
te in d re , ne s e ra it-ce  que parce
qu ’ ils nécessiteront bien souvent
des mesures contrad icto ires.

A ins i, l ’o b je c tif p rim o rd ia l est
une accélération im m édiate  de la
cro issance  de l ’économ ie pour
re m é d ie r  au déc lin  r e la t i f  du n i­
veau de vie des 56 m illions de B r i­
tanniques. M ais des tro is p rin c i­
paux m o te u rs  de l ’e xpans ion , le
p rem ie r — l ’exporta tion — risque
de so u ffr ir  du ralentissem ent de
l ’économ ie  m ond ia le  que peut
p ro vo q u e r le  réce n t re lè ve m e n t
des p r ix  du pétrole et la recrudes­
cence quasi généra le  de l ’ in f la ­
tio n . Le second — la consom m a­
tio n  des personnes —  ne p ou rra
guère augm enter de rég im e qu’au
risque d ’exacerber cette in fla tion
dont la réduction est au contra ire
p ro m ise . Q uant au tro is iè m e  —
l ’ investissem ent — il ne sera pas
favorisé  par la réduction, égale­
m ent au program m e, des subven­
tions de l ’E ta t à l ’ industrie . M ag­
gie Thatcher va donc dévo ir pas­
ser du plan des belles promesses
électorales à celui des réa lités du
pouvoir.
La plus grande
des petites puissances

Sur le plan in te rna tiona l, Mme
Thatcher adoptera à l ’égard de la
CEE une a ttitude  plus constructi­

ve que les trava illis tes , tout en se
fa isant Tardent défenseur des in ­
térêts nationaux dans les dom ai­
nes du budget com m unauta ire, de
l ’ a g r ic u ltu re  e t des pêcheries.
Appelée «la dame de fer» en URSS
du fa it de son anti soviétism e v is ­
céral, Mme Thatcher oeuvrera en
faveur d ’ une politique de rappro ­
chement avec Pékin dont ne sont
pas exclues des c o n s id é ra tio n s
«mercantiles».

E lle  cherche ra  é ga le m en t, en
d é p it des appréhensions que lu i
cause la p o lit iq u e  de dé ten te  en ­
vers Moscou du président C arter,
à renforcer les liens spéciaux en­
tre  Londres e t W ash ing ton  avec
pour o b jec tif de fa ire  de l ’Angle­
te rre  u n*« tra it d ’ union» e n tre  la
CEE, les E tats-Unis et le reste du
monde en général, en tant que «la
plus g rande  des pe tite s  p u issa n ­
ces».

M ais  c ’est la R hodésie  qu i r is ­
que de fa ire  l ’objet de la prem ière
m odifica tion m ajeure de la p o lit i­
que étrangère de l ’Angle terre. Le
p a rti conservateur s’est im p lic ite ­
m ent engagé à re c o n n a ître  le
gouvernem en t de l ’évêque Abel
Muzorewa issu des élections du 21
a v ril a insi qu ’à leve r les sanctions
contre le régim e «illégal» de Salis­
b u ry . Les co n se rva te u rs  n ’ont
jam a is  cessé d’a ttaquer le plan de
rè g le m e n t a n g lo -a m é ric a in  de
1976, tro p  fa v o ra b le , selon eux.
aux « te rro ris tes»  du «F ro n t pa ­
triotique». Cependant toute recon­
naissance du gouvernement rho-
désien p o u rra it  a v o ir  des consé­
quences graves sur les re lations
e n tre  la  G ran de -B re ta g ne  e t de
nombreux pays d ’A frique  noire,
vo ire  p ré lu d e r m êm e à l ’ é c la te ­
ment du Commonwealth.
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Mme Margaret Thatcher salue la foule en arrivant au 10 Downing Street, rési­
dence officielle qu'elle occupera désormais à titre de nouveau premier ministre
britannique... KH
La victoire des 1 ories a
décimé les petits partis

! y

L’Autriche
aux urnes:
un duel
très serré

L
: >
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d’après U P I, PA , A F P ,
Reuter

Les sondages ne se sont pas
tro m p é s . I ls  on t mêm e été tro p
tim orés dans leurs estim ations.
A insi donc c'est une défaite sans
appel qu'a subie M . James Cal­
laghan  et le p a r t i t r a v a i l l is te ,
p e rm e tta n t à M m e M a rg a re t
T h a tc h e r, à la  dem ande de la
re in e  E liz a b e th , de fo rm e r le
p ro c h a in  g ou ve rne m e n t de la
G rande-Bretagne.

A vec  339 sièges, le p a r t i con­
s e rv a te u r  re v ie n t au p o u v o ir
sous la h ou le tte  d 'une équ ipe
dont les idées politiques sont net­
tem ent situées à droite. C'est en
début d 'après-m id i, h ier, que la
v ic to ire  du p a r t i co n se rva te u r
est devenue o ffic ie lle . Curieuse­
m ent, le triom phe de Mme That­
ch e r a co ïnc idé  avec la chute
d 'u n e  au tre  fem m e, M me S h ir ­
ley W illiam s, la populaire m in is­
tre  de l ’ E d uca tio n  du ca b ine t
tra va illis te  sortant.

L 'ana lyse  des résultats mon-

Textrème-gauche, les résultats
n’ont pas été m eilleurs. La can­
didate la plus observée, l ’actrice
Vanessa R ed gra ve , du P a r t i
révo lu tionnaire  des trava ille u rs ,
n’a obtenu que 225 voix.

Du côté des sy n d ic a ts , la v ic ­
to ire  des conservateurs a provo­
qué une p ro fonde  décep tion  et
certa ins p ro fèrent des menaces
à peine voilées. Tout au long de
sa cam pagne  M m e T h a tc h e r a
fa it de rabaissem ent du pouvoir
des s y n d ic a ts  un de ses thèm es
p r iv ilé g ié s . L ’ a m e rtu m e  est
d ’autant plus fo rte  que cette v ic ­
to ire , les c o n se rva te u rs  l ’on t
obtenue hau t la m a in  e t d isp o ­
sent d ’ une m a jo r ité  absolue de
21 sièges qui les m a in t ie n t au
pouvoir jusqu 'à  la mi-1984.

M m e M arga re t Thatcher a été
reçue, h ie r en fin de journée, au
pa la is  de B u c k in g h a m  p a r la
reine E lizabeth qui lu i a deman­
dé de fo rm e r le nouveau gouver­
nem ent. Une d em i-h e u re  plus
tô t. M . Jam es C a llag ha n  a v a it
franchi ces mêmes g rille s  pour
présenter sa démission à la re i­
ne a van t de se re n d re  d ire c te ­
m ent dans sa fe rm e  du Sussex.
«Visiblem ent, nous n ’avons pas
réussi à co n va in c re  au ta n t de
gens que nous aurions dû», a dé­
claré M. Callaghan qui cachait
mai sa déception.

A l'issue de l ’audience royale.
Mme Thatcher, accompagnée de
son m ari, s’est d irectem ent ren­
due au 10 Downing Street, la ré­
sidence du p re m ie r m in is tre . Le
nouveau gouvernement devra it
ê tre  connu dans la so irée .
«Puissions-nous apporter l ’h a r­
m onie  là où règne la d isco rde ,
l ’espérance là où règne le déses­
po ir» , a -t-e lle  d é c la ré , c ita n t
saint François d ’Assise Quant à
M. C a llag ha n , il lu i a souha ité
«succès, forcé d ’ âme et résistan­
ce» après avo ir q ua lifié  sa nom i­
na tio n  de «grand m om en t de
l ’h is to ire  du Royaume-Uni».

On ignore si M. Callaghan, qui
n’a ramené que 268 députés des
307 sièges que le pa rti tra v a illis ­
te c o n trô la it ,  va ren on ce r à la
politique active.

En attendant, avec une femme
sur le trô n e , une a u tre  p re m ie r
m in is tre , l 'é g a lité  des sexes
dépasse toutes les prévisions en
Grande-Bretagne.

W v
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V IE N N E  (A F P )  — Cinq m il ­
lions d ’électeurs autrich iens sont
appelés aux u rnes d im anche
pour renouveler l ’assemblée lé ­
g is la tive  et décider du m aintien
au gouvernement du chancelier
Bruno Kre isky et du P a rti socia­
lis te  qui sont au pouvoir depuis
hu it ans.

Le PS, qui détient 93 sièges et
les deux partis d ’opposition qui
en to ta lis e n t 90 — dont 80 pou r
les P opu lis tes  (dé m o cra te s -
c h ré tie n s ) sont engagés dans
une com pétition dont le résu lta t
n ’ a jam a is  été aussi ince rta in .

Un duel télévisé, à la fin  de la
semaine dernière, entre le chan­
ce lie r et M. Josef Taus. chef du
p a rti populiste, a été l ’occasion,
pour le chef de la p rem ière  fo r­
m a tio n  de l ’ o ppos ition  de m a r ­
que r, con tre  tou te  a tte n te , des
points à son avantage.

Les observateurs s’ in terrogent
sur l ’ im pact que la perform ance
du président populiste aura sur
l ’é lectora t flo ttan t, a rb itre  d ’un
scru tin  qui se joue sur le dépla­
cem ent de50 pou r cent des s u f­
frag es . E lle  a, à to u t le m o ins,
donné à la propagande des
démocrates - chrétiens la «mo­
tivation» qui lu i m anquait.
Le p a rti populiste souffre d ’au­
tant plus du handicap que consti­
tuent, pour lu i, la s ta ture  d’hom ­
me d ’E ta t et l ’audience in te rna ­
tionale du chancelier socialiste
que son souci de sécurité  conseil­
le à l ’é lecteur moyen le m aintien
p lu tô t que la ré v o c a tio n  de ’ a
m ajo rité  sortante.

H o s tile  à toute  c o a lit io n , le
chancelier a c la irem ent déclaré
qu’ il ne res te ra it au pouvoir que
si le  PS re c u e il la it  la  m a jo r ité
absolue ou s i le  g ou ve rne m e n t
s o c ia lis te  m in o r ita ire  p o u v a it
com pter, à l ’assemblée, sur une
m a jo rité  qui le soutienne de fa ­
çon sûre et constante.

Quant aux combinaisons p o lit i­
ques possible si le chancelier et
les socialistes ne passent pas la
barre, elles sont pour la «classe
politique» l ’objet de discussions
passionnées.

Le chancelier K re isky  ne vo it
qu’une a lte rna tive  réaction ­
naire» a un echec socia­
lis te . C e rta ins  de ses a m is  se
fo n t les avoca ts , dans ce tte  h y ­
pothèse, d ’une cure d ’opposition
qui p e rm e ttra it au p a rti de fa ire
peau neuve et de se rem ettre  de
l ’usure du pouvoir.

M a is  dans d ’ a u tre s  m ilie u x
politiques, le champ des spécula­
tions , beaucoup p lus  vas te , va
d ’une combinaison socialo-libé-
ra le  à une ré s u rre c t io n  de la
«grande coalition» socialo-popu-
lis te  q u i, d u ra n t de longues an­
nées, gouverna le pays.

Le cho ix  dépendra  a lo rs  du
p ré s id e n t de la ré p u b liq u e  qui
usera, en la circonstance, d ’une
des prérogatives les plus im p o r­
tantes dont l ’ inves tit la constitu ­
tion.
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.. .tandis que son prédécesseur, M. James Callaghan, défait aux élections de jeudi, déménage ses effets personnels pour
ceder la place au nouvel occupant.

L’agitation sociale au Brésil
déclencherait la répression

tre  que le succès des «tories» a
été obtenu e sse n tie lle m e n t au
d é tr im e n t des p e tits  p a rtis  qui
ont été lam inés. On a assisté, en
effe t, à une b ipolarisa tion de l'é ­
le c to ra t. Lo in  de p ro g resse r
com m e ils  l ’e sco m p ta ie n t, les
L ib é ra u x  qui d isp osa ien t de 11
sièges ont eu toutes les peines du
m onde à s a u ve r 11 sièges. Lu
situa tion  est beaucoup plus g ra ­
ve pour le P a r t i n a tio n a lis te
écossais qui a subi une hum ilian ­
te déroute au point que ses can­
d id a t»  ont perdu le u r cau tion
dans un grand nombre de c ircon ­
s c r ip tio n s . Les n a tio n a lis te s
écossais ne co m p te n t p lus que
deux sièges co n tre  11 dans la
Chambre sortante.

La situation est d 'au tan t plus
ironique que ce sont eux qui ont
con tra in t le gouvernement à en
appeler à l'é lec to ra t apres avoir
é té m is  en m in o r ité  le 28 m ars
dern ie r. Ce qui avait fa it d ire  à
M . C a llaghan  que «c’ é ta it  la
p re m iè re  fo is que les d indes
ava ien t voté pour un Noël a n tic i­
pé».

SAG PAULO (A F P ) — La crise
sociale qui agite depuis un mois et
d em i le  p lus g ra nd  centre  in d u s ­
tr ie l du B résil menace de débou­
cher sur une bru ta le  révision de la
po litique  d ’ouverture  du président
Joao B a p tis ta  F ig u e ire d o , e s t i­
m en t les co m m en ta teu rs  à Sao
Paulo.

D epuis la p rise  de p o u vo ir  du
général F igueiredo en mars der­
nier, les grèves se succèdent dans
ce tte  m é tro p o le  de 12 m illio n s
d ’habitants, qui fou rn it près de la
m oitié  du p rodu it national b ru t du
pays. Les débrayages sont deve­
nus une réa lité  quotidienne encore
jam a is  vue sous le régim e m il i ta i­
re des 15 dernières années, notent
les observateurs.

T o u r à to u r  m é ta llu rg is te s ,
fo n c tio n n a ire s , m édecins, em ­
ployés d ’hôpitaux, professeurs ont
cessé le tra va il pour réclam er des
a u g m e n ta tio ns  de sa la ire s , une
ré v is io n  du Code du t ra v a il et la
c ré a tio n  de syn d ica ts  indépen ­
dants.

Le gouvernement se retranche
cependan t d e r r iè re  la flam bée
in f la t io n n is te  p ou r ne pas céder
aux revendications salaria les de.
certa ines catégories profession­
nelles jugées «élitistes».

e t, dans c e rta in s  m ilie u x .s y n d i­
caux, on évoque la possib ilité  de
d éc len che r une g rève  g éné ra le .
Selon la lé g is la tio n  en v ig u e u r,
ces m ouvem en ts  sont i l lé g a u x .
Certains portent même atte in te  à
la s é c u rité  n a tio n a le  lo rs q u ’ ils
a ffecten t des services «essentiels»
com m e les tra n s p o rts  en co m ­
mun.

Le jo u rn a l «O E stado  de Sao
Paulo» c roya it savo ir h ie r que le
g én é ra l F ig u e ire d o  s e ra it su r le
p o in t de p re n d re  des m esures
d ’ u rgence  et mêm e de d é c ré te r
l 'é ta t  d ’ u rgence  si les g rèves et
l ’ag ita tion  sociale persistaient.

Contredisant la sérénité appa­
re n te  du p o u v o ir , une p re m iè re
ind ication  d ’un durcissement des
autorités est apparue jeud i à Sao
Paulo. B ras ilia  a doté le gouver­
nement de l ’E ta t de Sao Paulo de
pouvoirs de répression contre les
atte in tes à la sécurité nationale.
In te rpe lla tions et arrestations de
grévistes se sont m ultip liées, bien
q u ’ on igno re  encore  à com b ien
elles se sont élevées.

La  p o lit iq u e  s a la r ia le  du gou­
vernem ent constitue dans l ’ im m é­
d ia t l ’un des princ ipaux m otifs de
mécontentement de la classe ou­
vriè re . Les réajustem ents de sa­
la ire s  destinés à c o r r ig e r  les e f­
fets de l ’ in fla tion  ne sont ob liga­
to ire s  que tous les douze m ois,
selon la politique en vigueur.

Or, cette année, l ’ in fla tion  s’ap­
prête à battre  un taux record pour
le  B ré s il.  Au cours des q u a tre
p re m ie rs  m ois, i l  a a tte in t 18,1
pou r cen t, co n tre  1.3,3 pour cent
l ’année dernière pendant la même
période.

Les conducteu rs  e t receveu rs
d ’autobus de Sao Paulo ont décidé
h ie r de suspendre une grève enta­
mée deux jours auparavant. Mais
d ’autres catégories professionnel­
les s’apprêtent à prendre le re la is

l ’e x trê m e -d ro ite ,
F ro n t n a tio n a l, dont le thèm e
p ré fé ré  est la lu t te  co n tre  l 'e n ­
tré e  des gens de co u le u r en
Grande-Bretagne, a enregistré
des résultats catastrophiques. A

leA

Khomeiny: il fa u t que le sang soit versé
T E H E R A N  (d ’ après A F P ) —

Tandis qu’une atmosphère tendue
rég na it h ie r soir à Téhéran, l ’aya­
to lla h  K h o m e in y  a p ro c la m é  de­
vant des m illie rs  d 'iran iens  élec­
trisés que «la révo lu tion do it cou­
per les m ains des pourris».

S’ adressant ù la foule à Qom, le
chef suprême de l ’ Iran  a déclaré:
«Nous n ’avons pas peur. Car pour
l ’ Is la m , le m a rty re  est une v ic to i­
re ... Les te rro ris tes  ont peur, c ’est
pourquo i ils tuent dans l ’om bre. Il
fa u t que le sang s o it ve rsé , c a r
plus l ’ Ira n  saignera, plus la révo,

Ju ttdn  vaincra.» _

Tandis que la rad io  et la té lév i­
s ion, s u r un fond e n vo û ta n t de
hurlem ents populaires, et des ora­
te u rs  re lig ie u x  ne cessa ien t de
dénoncer le  te r ro r is m e  et de re ­
tra n s m e ttre  les c r is  de la fou le
réc lam ant vengeance, des actes
isolés de te rro rism e  étaient com ­
m is dans le q u a r t ie r  du M a d jlis
(ch a m b re  basse) où s iègen t les
«comités Khomeiny».

Tirs sur les comités •
Des inconnus c ircu lan t en moto

ont lâché à plusieurs reprises des
rafa les de p is to le ts -m itra ille tqy
su r la g rande  p lace  de Baharev-

tan, située devant le parlem ent, et
des t i r s  d ’ a rm es a u tom a tiques
étaient entendus à la tombée de la
n u it. A la  su ite  de ces coups de
feu, la garde au siège des comités
a été renforcée.

P lus tô t, l ’ a y a to lla h  K h om e in y
ava it annulé son rendez-vous heb­
dom adaire à Qom avec le chef du
gouvernement. M. Med hi Bazar-
gan. Face  au déve loppem ent du
te rro rism e  à l ’ in itia tiv e  de l ’orga­
n isa tio n  secrè te  is la m iq u e  F o r-
qan, les d irigeants iraniens sem­
blent en proie à un certa in désar-

leu r dom icile  placé sous su rve il­
lance.

C’est dans ce c lim a t surchauffé
qu’est a rr ivé  h ie r à Téhéran une
m ission soviétique d irigée par M.
Semione Skatchkov, président du
c o m ité  d ’é ta t pour les re la tio n s
économiques avec l ’é tranger. Le
p rinc ipa l o b je c tif de sa v is ite  est
de dé te rm ine r dans quelle mesure
la révo lu tion iranienne affecte les
a rra n g e m e n ts  conclus e n tre  les
deux pays sous le régim e du chah.
Il évoquera surtout la question de
l ’approvisionnem ent de l ’URSS en
gaz iran ien, perturbé par la révo­
lu tion iranienne.

L ’annonce, apparem m ent sans
fondement, d ’un troisièm e a tten­
ta t contré  un ayatollah, télépho­
née par des inconnus à deux quo ti­
diens de Téhéran, a augmenté la
tens ion  en fin  de jou rn é e . L ’ e x ­
p lo ita tion  intense pendant toute la
jo u rn é e  de l ’ a tte n ta t dont a été
v ic tim e  m ard i l ’ayatollah Mota-
hari a va it «chauffé» la population.

roi.

Mission soviétique
La protection des d irigeants du

ré g im e  et tou t p a r t ic u liè re m e n t
des ayatollahs a été considérable­
m ent ren fo rcé e : le nom bre  des
gardes du corps a été augmenté et )tt ■
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r V v r o n t  to u t  le  g a z  n a tu r e l  d o n t  i ls  
p e u v e n t a v o ir  beso in , a p ro m is  le  
p ré s id e n t.  I l  a auss i an noncé  que 
le  g o u v e rn e m e n t va  s u b v e n tio n ­
n e r  de façon  p lu s  con séq ue n te  la  
p r o d u c t io n  du g a z o le  e t  q u ’ un e  
c e n ta in e  de tu rb in e s  h y d ro é le c t r i­
ques von t ê tre  m od e rn isé e s  p o u r 
a u g m e n te r  la p ro d u c tio n  de c e tte  
s o u rc e  d ’é n e rg ie .

Q u a n t a u x  a u to m o b i l is te s ,  i ls  
p e u v e n t s ’a tte n d re  à des p é n u rie s  
d ’essence p é rio d iq u e s .

A  t i t r e  d ’e x e m p le  dans la  lu t te  
p o u r les économ ies d ’é n e rg ie , le  
p ré s id e n t C a r te r  a annoncé  q u ’ i l  
a l la i t  fa ire  in s ta l le r  un poê le  à 
bo is  à la M a is o n -B la n c h e . I l  a sou­
l ig n é  q u e  g râ c e  à de n o u v e a u x  
poê les a lim e n té s  au bo is , un  d e m i- 
m il l io n  de b a r ils  de p é tro le  o n t é té  
é c o n o m is é s  l ’ an  d e r n ie r  a u x  
E ta ts - U n is .  L e  p r é s id e n t  a d é jà  
f a i t  in s ta l le r  s u r  le to i t  de la  M a i­
s o n -B la n ch e  un c o lle c te u r  d ’é n e r­
g ie  s o la ire  p e rm e tta n t  le c h a u ffa ­
g e  d ’ un e  p a r t ie  de  l ’ e a u  de la  
d e m e u re  p ré s id e n tie lle . 
Dinosaure 
technique

A u  c o u rs  de sa  c o n fé re n c e  de 
p re sse , le p ré s id e n t s’ es t de nou­
v e a u  opposé c a té g o r iq u e m e n t à la  
c o n s tru c t io n  d 'u n  s u r ré g é n é ra ­
te u r  au x  E ta ts -U n is  en s o u lig n a n t 
q u e  «ce n ’ e s t p a s  le  m o m e n t  de  
t r a n s f o r m e r  l ’ A m é r iq u e  en une 
so c ié té  de p lu to n iu m » .

I l  a q u a l i f ié  le  p r o je t  de  c o n ­
s t ru c t io n  d ’ un s u r ré g é n é ra te u r  à 
C lin c h  R iv e r ,  T ennessee, de p ro ­
je t  « in u tile ,  d a n g e re u x  e t de v é r i­
ta b le  gâch is» . C ’est un  «d in osau re  
te c h n iq u e , c ’es t un g a s p illa g e  de 
S I,5 m i l l ia r d  de l ’ a rg e n t du c o n t r i­
b u a b le .  C ’ e s t u n e  a t t e in te  à nos 
e f fo r ts  en vue de c o n trô le r  la  p ro ­
l i fé r a t io n  n u c lé a ire » , a - t - i l d i t .  I l  a 
d e m a n d é  au C o n g rè s  de s u s p e n ­
d re  les c ré d its  acco rdé s  à la  con­
s t ru c t io n  de c e tte  c e n tra le .

M . C a r te r  a a b o rd é  d ’ a u t re s  
s u je ts  à sa c o n fé re n c e :
•  A u  s u je t  de  l ’ in f la t io n ,  i l  a p ré ­

d i t  q u ’e l le  ra le n t i r a  dans q u e l­
q u e s  m o is  e t  q u e  la  s i tu a t io n  
s ’ a m é lio re ra  «si nous som m es 
p a tie n ts » . Ses n o rm e s  v o lo n ta i­
res p o u r  les  s a la ire s  e t les p r ix  
o n t é té  resp e c té e s  dans une la r ­
ge m e s u re , a - t - i l  d i t .

• l i a  p re ssé  le  S én a t de r a t i f ie r  le 
second t r a i t é  S a lt-2  q u i d o it  ê tre  
co n c lu  sous peu avec  l ’ U R SS.

°  I l  e s t e n c o re  t r o p  t ô t  p o u r  a n ­
n o n c e r s ’ i l  c h e rc h e ra  à se fa ire  
r é é l i r e  en  1980. P o u r  le  m o ­
m e n t,  i l  r e s te  un  p r é s id e n t« à  
p le in  te m p s» . -

D E S  M O IN E S , Io w a  ( U P I ,  PC, 
R e u te r )  —  Le  p ré s id e n t C a r te r  a 
d é c la r é  h ie r  q u e  des p é n u r ie s  
d ’ e s s e n c e  c o m m e  c e l le  q u e  c o n ­
n a ît  la  C a lifo rn ie  f ra p p e ro n t d ’ a u ­
tre s  ré g io n s  au c o u rs  de l ’é té  qu i 
v ie n t  e t q u e  ces  e x e m p le s  d e ­
v r a ie n t  c o n v a in c r e  le s  A m é r i ­
c a in s  de la  ré a lité  du p ro b lè m e  de 
l ’ é n e r g ie  e t  de  la  n é c e s s ité  de la  
c o n s e rv a tio n .

«C e n ’ e s t  pa s  la  p r e m iè r e  e t ce 
ne se ra  c e r ta in e m e n t pas la  d e r­
n iè r e  p é n u r ie  q u e  n o us  c o n n a î­
tro n s . Les p é n u rie s  s e ro n t encore  
p lus  im p o r ta n te s  l ’ é té  p ro ch a in » , 
a d i t  le  p r é s id e n t  au  c o u rs  d ’ une  
c o n fé re n c e  de p re s s e  à D es M o i­
nes, où i l  a e n tre p r is  une tou rn ée  
de deux  jo u rs  q u i d o it  le  c o n d u ire  
a u jo u rd ’ h u i en C a lifo rn ie .

L e  c h e f de la  M a is o n -B la n c h e  y  
r e n c o n t r e r a  le  g o u v e r n e u r  E d ­
m u n d  B ro w n ,  u n  r i v a l  p o s s ib le  
a u x  é le c tio n s  de 1980, p o u r  d is c u ­
te r  la  s itu a t io n  de l ’ essence dans 
c e t E ta t .  M . C a r te r  a s o u lig n é  que 
M . B ro w n  a a g i d e  fa ç o n  re s p o n ­
sa b le  e t a p p ro p r ié e  en a n n o n ça n t 
de s  m e s u re s  d ’ u rg e n c e ,  d o n t un 
p la n  de ra t io n n e m e n t d e v a n t être- 
a p p liq u é  dès la  s e m a in e  p ro c h a i­
ne e t i l  a p r o m is  de  l ’ a id e r  à s u r ­
m o n te r  la  p é n u r ie  d ’essence.

E n  m e t ta n t  le s  A m é r ic a in s  en 
g a rd e  c o n tre  ceu x  q u i p ré c o n is e n t 
des « rem èdes de c h a r la ta n »  p o u r 
ré g le r  les p ro b lè m e s  de l ’ in f la t io n  
et de  l ’é n e rg ie , M . C a r te r  a d i t  que 
le s  c o m p a g n ie s  p é t r o l iè r e s  d e ­
v ro n t  en p r io r i té  a s s u re r  des fo u r ­
n itu re s  s u ff is a n te s  d ’ h u ile  d iese l 
a u x  a g r ic u l t e u r s  d u r a n t  l ’ é tç  e t 
d ’ h u i le  à c h a u f fa g e  p o u r  la  N o u ­
v e lle -A n g le te r re  e t a u tre s  rég io ns  
v u ln é ra b le s  l ’ h iv e r  p ro c h a in .

L e s  a g r ic u l t e u r s  a m é r ic a in s  
d o iv e n t ê t re  p ro té g é s  c a r  le m o n ­
t a n t  de  le u r s  e x p o r ta t io n s  e s t 18 
fo is  p lu s  é le v é  q u e  c e lu i de  le u r  
c o n s o m m a tio n  d ’ essence. I ls  rece -
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Rationnement 
en Californie
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LO S A N G E L E S . ( A F P )  ; U n  
p la n  de ra t io n n e m e n t de P essen­
ce p o u r ra it  ê tre  a p p liq u é  dès la  
se m a in e  p ro c h a in e  en C a lifo rn ie  
p a r  le  g o u v e r n e u r  de  l ’ é t a t ,  M . 
E d m u n d  B r o w n .  Ce p la n ,  d o n t  
les g ra n d e s  lig n e s  o n t é té  r é v é ­
lé e s  h ie r ,  p r é v o i t  q u e  le s  v o i t u ­
res  d o n t les  p la q u e s  d ’ im m a t r i ­
c u la t io n  se t e r m in e n t  p a r  un 
n o m b re  im p a ir  ne p o u r ro n t  fa ire  
le  p le in  d ’ e s s e n c e  q u e  le s  jo u r s  
im p a ir s  d e  c h a q u e  m o is .  L e s  
jo u rs  p a irs  s e ro n t ré s e rv é s  au x  
v o itu re s  d o n t le d e rn ie r  c h i f f r e  
d ’ im m a tr ic u la t io n  e s t p a ir .  Se­
lo n  les s e rv ic e s  du g o u v e rn e u r, 
ce  p la n  r é d u i r a i t  d e l  à 2 p o u r  
c e n t la  c o n s o m m a tio n  d ’essence 
en C a lifo rn ie .  L 'A u to m o b ile  C lu b  
de  C a l i f o r n ie  du  su d  p r é v o i t  en 
o u t re  q u e  85 p o u r  c e n t  de s  s t a ­
t io n s  d ’ e s s e n c e  de la  r é g io n  de 
L o s  A n g e le s  s e ro n t  fe rm é e s  le  
d im a n c h e  e t  10 p o u r  c e n t  le  s a ­
m e d i.
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Tout en se dé fendant de fa ire  une tournée po litique , le président C arte r avait p lu tô t l'a ir  d 'un  cand idat en se m êlant à la 
foule lors de son passage a Des M oines, en lowa, hier.

Salvador: 3 commandos occupent 
deux ambassades et une cathédrale

q u é e s  a u x  a le n to u r s  des b â t i ­
m e n ts  occupés.

L ’a m b a s s a d e u r de F ra n c e , M . 
M ic h e l D o n d e n n e , son  é p o u s e , 
l ’ a t ta c h é  c o m m e r c ia l  f r a n ç a is ,  
M : J e a n  D is s a u . a in s i que q u a tre  
g a rd e s , d o n t l ’ un a é té  b lessé à la 
h a n c h e  lo r s  de l ’ a t ta q u e ,  s o n t 
g a rd é s  en o ta g e s  à l ’ a m b a s s a d e  
de F ra n c e . A  c e lle  du C osta  R ic a , 
l ’ a m b a s s a d e u r. M . J u l io  E s q u iv e l 
e s t é g a le m e n t  d é te n u  p a r  les  
m e m b re s  du «B P R .»

L e s  m e m b re s  des c o m m a n d o s  
o n t d e m a n d é  a u x  d e u x  a m b a s s a ­
d e u rs  d ’ in te r v e n ir ,  p a r  l ’ in te rm é ­
d ia i r e  de le u r s  g o u v e rn e m e n ts  
r e s p e c t i f s ,  a u p rè s  de s  a u to r i t é s  
s a lv a d o r ie n n e s  en f a v e u r  de la  
l ib é ra t io n  de le u rs  c a m a ra d e s .

A  S a n  J o s é  de  C o s ta  R ic a ,  le 
m in is t r e  des A f fa ire s  é tra n g è re s . 
M . R a fa e l A n g e lo  C a ld e ro n , a in ­
d iq u é  que son g o u v e rn e m e n t a v a it

d é jà  fa i t  des re p ré s e n ta t io n s  a u ­
p rè s  de San S a lv a d o r  p o u r  d e m a n ­
d e r  que les c in q  p r is o n n ie rs  so ien t 
re lâ c h é s .

Le m in is t r e  c o s ta r ie ie n  a a jo u té  
que l ’ o c c u p a tio n  de l ’ a m b a ssa d e  
de son p a ys  é ta it  «pass ive»  e t non 
v io le n te .

In te r ro g é  p o u r  sa p a r t  p a r  té lé ­
phone, M . J e a n  D issau  a c o n f irm é  
que ses co m p a g n o n s  d ’ in fo r tu n e  
e t lu i-m ê m e  é ta ie n t  «b ien tra ité s » . 
S e u l se  p o s e r a i t  un  p ro b lè m e  de 
r a v i ta i l le m e n t  s i la  p r is e  d ’o tages 
v e n a it  à d u re r ,  a - t- il c o n fié .

On e s t im e  le  n o m b re  des e x t ré ­
m is te s  q u i o c c u p e n t l ’ am b a ssa d e  
de F ra n c e , se lon  les té m o ig n a g e s , 
de 16 à 25. T ro is  o n t p é n é tré  dans 
c e lle  du  C osta  R ic a .

A  l ’ i n t é r ie u r  de là  c a th é d r a le ,  
d o n t  p o r ta i l s  e t fe n ê t r e s  o n t  é té  
b a r r ic a d é s ,  s o n t e n fe rm é e s  e n v i­
ro n  25 pe rso n n e s . On ig n o re  s i to u ­
tes s o n t m e m b re s  du «B P R .»

S A N  S A L V A D O R  ( A F P )  —  
T ro is  c o m m a n d o s  du « B lo c  p o p u ­
la ir e  ré v o lu t io n n a ire »  (B P R ) ,  une 
o r g a n is a t io n  d ’ e x t r ê m e - g a u c h e  
s a lv a d o r ie n n e . o n t s im u lta n é m e n t 
o c c u p é  h ie r  à S a n  S a lv a d o r ,  la  
c a th é d ra le  e t les a m b a ssa d e s  de 
F ra n c e  e t du  C osta  R ic a ,  p re n a n t 
le s  a m b a s s a d e u rs  e t p lu s ie u r s  
a u tre s  p e rson nes  en o ta ges .

L ’o p é ra tio n , d e s tin é e  à o b te n ir  
la  l ib é ra t io n  de c in q  m e m b re s  du 
«B P R » a r rê té s  c e tte  s e m a in e  p a r  
les a u to r ité s  s a lv a d o r ie n n e s , a é té  
d é c le n ch é e  à 12h30 lo c a le s . E n  f in  
de  jo u r n é e ,  le  g o u v e r n e m e n t  du 
S a lv a d o r  n ’a v a it  e n c o re  fa it  co n ­
n a î t r e  de  r é a c t io n  à la  d e m a n d e  
des e x tré m is te s .

Ces d e rn ie rs  on t é g a le m e n t e x i­
gé que s o it m is  f in  à «la ré p re s s io n  
dans les cam p ag nes» . I ls  d e m a n ­
d e n t p a r  a i l le u rs  le  r e t r a i t  de to u ­
te s  le s  fo r c e s  de l ’ o r d r e  e m b u s -
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F id u c ie  du

La Fid3ueo© 
du Québec... 
pour un choiz 
d!®  Dddû©d]@@ ddlpsrgiuuV,

Pour les mamans 
du Québec

B@ #  GVgjO

Provincial s u p e r La F id u c ie  d u  Q u é b e c , u n e  in s t it u t io n  
d u  M o u v e m e n t  D e s ja rd in s , a m is  au 
p o in t  à v o tre  in t e n t io n  u n  c h o ix  d e  m o d e s  
d 'é p a r g n e  à m o y e n  e t à lo n g  te rm e  Ils  
t ie n n e n t  c o m p te  d e s  g ra n d e s  p ré o c c u p a ­
t io n s  d e  la  p lu p a r t  d e s  é p a rg n a n ts  s é c u ­
r i té  d e  la  fa m ille ,  g ra n d s  p ro je ts ,  fo n d s  
d e  ré s e rv e , re t ra ite .

Le Plan Enregistré 
d'Épargne-Logem ent... pour 
votre maison mais aussi 
pour votre retraite.

La F id u c ie  d u  Q u é b e c  v o u s  p ro p o s e  le 
P lan  E n re g is t ré  d 'É p a r g n e - L o g e m e n t  
F o n d s  D e s ja rd in s  H y p o th è q u e s .  S i v o u s  
a vez  4 5  a n s  o u  p lu s  e t s o u s  c e r ta in e s  
c o n d it io n s ,  le s  fo n d s  a c c u m u lé s  d a n s  ce  
p la n  p e u v e n t  s e rv ir  à v o t r e  re tra ite

mF id u c ie  
du  Q u é b e c

&S%sG HOOD à ©{?Mi? È Boogm i

mElle participe aux tirages des 27 mai et 24 juin 
5 gros lots de $1 million à chaque tirage 

(10 gros lots de $1 million avec un même billet) 
et à cinq dollars...non, c’est pas cher! # Les Dépôts Garantis... 

un mode d'épargne à 
rendement élevé et garanti.

D a n s  le s  D é p ô ts  G a ra n t is  d e  la  F id u c ie  
d u  Q u é b e c , v o t r e  c a p ita l  e t v o s  in té rê ts  
s o n t  g a ra n t is .  V o u s  a v e z  le c h o ix  e n tre  
le s  D é p ô ts  G a ra n t is  à in té rê ts  c o m p o s é s  
o u  à in té rê ts  p a y é s  à p é r io d e  f ix e , à c o u r t  
te r m e  o u  à d e m a n d e .

Achetez un billet et obtenez une carte gratis ! Le guide 
des Modes 
d'épargne

La Rente à Versements 
Invariables... pour alléger 
votre fardeau fiscal sur des 
revenus exceptionnels.

La R e n te  à V e rs e m e n ts  In v a r ia b le s  d e  
la  F id u c ie  d u  Q u é b e c  p e r m e t  d  é ta le r  v o s  
re v e n u s  e x c e p t io n n e ls  s u r  p lu s ie u rs  
a n n é e s  e t d 'a l lé g e r  v o tre  fa rd e a u  f is c a l 
E lle  s 'a d re s s e  to u t  s p é c ia le m e n t à c e u x  
q u i r e ç o iv e n t  u n e  fo r te  s o m m e  en  q u i t ­
ta n t  le u r  e m p lo i,  à c e u x  q u i r é a l is e n t  u n  
g a in  d e  c a p ita l  im p o s a b le  e t  à c e u x  q u i 
p e r ç o iv e n t  d e s  re v e n u s  ir r é g u lie r s  p r o v e ­
n a n t  d e  la v e n te  d ’ u n e  o e u v re ,  d 'u n e  
to u r n é e  de  s p e c ta c le s , e tc .  C 'e s t  a u s s i u n  
p la c e m e n t a v a n ta g e u x ,  s a n s  fra is ,  q u i 
o f f r e  u n  ta u x  d  in té rê t  é le v é  e t g a ra n t i  
p o u r  to u te  la  d u ré e  d e  la re n te .

La F id u c ie  d u  Q u é b e c  a p ré p a ré  à 
v o tre  in t e n t io n  u n  d é p l ia n t  s u r  c h a c u n  
d e s  m o d e s  d 'é p a r g n e .

P o u r  o b te n ir  c e s  d é p l ia n ts  o u  le g u id e  
d e s  M o d e s  d 'é p a r g n e  d e  la  F id u c ie  d u  
Q u é b e c , v e n e z , é c r iv e z  o u  té lé p h o n e z -  
n o u s .

F id u c ie  d u  Q u é b e c
S e rv ic e  à la c l ie n tè le ,  M o d e s  d 'é p a r g n e
1, C o m p le x e  D e s ja rd in s
C P 3 4 ,  S u c c u rs a le  D e s ja rd in s
M o n t r é a l .  Q u é b e c
H 5 B  1 E 4

( 5 1 4 )  2 8 1 - 8 8 4 0

À  I e x té r ie u r  d e  c e t te  ré g io n ,  c o m p o s e z  
s a n s  f r a is  1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 6 8 4 0  e t d e m a n d e z  
le  p o s te  8 8 4 0 .

La Fiducie du Québec... 
pour un choix de modes d'épargne
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Le Fonds Desjardins 

Hypothèques... un mode 
d'épargne sûr, rentable, 
flexible et polyvalent!

Les s o m m e s  in v e s t ie s  a u  F o n d s  D e s ja r­
d in s  H y p o th è q u e s  s o n t  m is e s  à la  d is p o ­
s i t io n  d  e m p r u n te u r s  d é s ire u x  d  a c h e te r  
o u  d e  fa ire  c o n s t r u ir e  u n e  m a is o n . Le 
p la c e m e n t e n  p re m iè re  h y p o th è q u e  e s t 
u n e  v a le u r  s û re  e t re n ta b le .

D e p u is  1 9 7 6 ,  le  re v e n u  n e t d u  F o n d s  
D e s ja rd in s  a é té  s u p é r ie u r  à 9 % . V o u s  
p o u v e z  fa ir e  d e s  d é p ô ts  en  to u t  te m p s  
e t d e s  re tra it s  m e n s u e ls ,  s a n s  fra is .
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E; • *à- Les Plans Enregistrés 
d'Épargne-Retraite... pour 
votre retraite et pour réduire 
vos impôts.

La F id u c ie  d u  Q u é b e c  v o u s  e n  p ro p o s e  
q u a t re ,  q u i  se  d is t in g u e n t  p a r  le u r  v é h i­
c u le  d e  p la c e m e n t :  le s  p la n s  F o n d s  D e s ­
ja r d in s  H y p o th è q u e s .  D é p ô ts  G a ra n tis . 
O b l ig a t io n  d 'é p a r g n e  e t G e s tio n  a u to ­
n o m e .

La F id u c ie  d u  Q u é b e c  o f f r e  é g a le m e n t 
a u x  e m p lo y e u r s  u n  m o y e n  d e  c o n s t itu e r ,  
p o u r  e u x -m ê m e s  e t  p o u r  le u rs  e m p lo y é s -  
c a d re s , u n  fo n d s  d e  p e n s io n  à m ê m e  les  
p r o f i t s  d e  I e n t re p r is e  II s a g it  d u  P lan  
d e  P a r t ic ip a t io n  D if fé ré e  a u x  B é n é f ic e s .
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Entente de collaboration 
entre le Québec et 
Amnistie Internationale

r

J:

par Madeleine 
B E R T H A U L T

Le m in is tre  québécois 
de l ’ Im m ig ra t io n , M. 
Jacques C ou tu re  v ie n t 
de conclure une entente 
de c o lla b o ra tio n  avec 
A m nistie  In te rnationa le , 
section canadienne fran ­
cophone, sur la question 
des réfugiés et des dro its 
de l ’ hom m e dans le 
monde.

Les buts de cette co lla ­
boration sont de sensibi­
lise r tous les Québécois 
à la s itu a tio n  des d ro its  
de l ’ hom m e à l ’éche lle  
in te rn a tio n a le  à l ’ a ide 
de pet organisme recon­
nu pour sa c réd ib ilité  et 
son o b je c t iv ité , e t d ’ i ­
d e n t if ie r  des cas con­
c re ts  de v io la t io n  des 
d ro its  de l ’ hom m e pour 
dénoncer les rég im es 
qu i d o ive n t l ’ ê tre  à ce 
chapitre .

De p lus, une te lle  en­
te n te  p e rm e ttra  au m i­
n is tre  de prendre conseil 
auprès d ’A I dans des cas 
de menaces d ’expulsion 
q u i to u c h e ra ie n t des 
réfugiés v iva n t ici.

Rencontré à l ’occasion 
d ’un souper de l ’Associa-

si, c 'e s t une façon de 
fa ire  de la  d is c r im in a ­
tio n , s o u lig n a it a lo rs  le 
m in istre.

D ’ a il le u rs  ce d e rn ie r  
compte beaucoup sur la 
ré p u ta tio n  d ’A I pour 
a id e r les Québécois à 
s ’éduquer et à s ’ im p l i ­
quer à l ’échelle in te rna ­
tio n a le . R appe lons que 
A I a obtenu le p rix  Nobel 
de la P a ix  en 1977 pour 
son action.

Lors  de son d isco u rs  
aux c ito ye n s  d ’ o r ig in e  
h a ït ie n n e  h ie r  s o ir  M . 
C ou tu re  a rap pe lé  les 
mesures que son m in is ­
tè re  a adoptées pour 
favoriser notre ouve rtu ­
re su r le m onde et a m é ­
lio re r la qua lité  de l ’ac­
cu e il de tous les a r r i ­
van ts  de tous les pays, 
peu im porte  leur race.

De son côté, l ’Associa­
tio n , p a r  la  v o ix  de son 
p ré s id e n t M ich e l Cou­
langes, a fa i t  que lques 
suggestions au m in is tre  
Couture pour am é lio re r 
encore ce t accue il en 
c ré a n t n o ta m m e n t une 
semaine de l ’ im m ig ran t 
afin «de dé tru ire  le m y ­
the de l ’ im m ig ra n t para ­
site vo leur d’emploi».
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RENCONTRE «YWCA
LE D IM A N C H E 3 JUIN 1979  -  ÎLE STE-NÉLÈME

Jacques Couture

tion des citoyens d ’o r ig i­
ne haïtienne au Canada 
auquel i l  p a rtic ip a it, M. 
Couture a précisé qu ’ac- 
tu e lle m e n t au Québec, 
certa ins groupes dénon­
cent c e rta in s  rég im es  
p o lit iq u e s  ré p re s s ifs  
m ais que ces groupes 
«choisissent» ceux qu’ ils 
veulent bien dénoncer.

Or il y a aussi des rég i­
mes de gauche q u i ba­
fouen t les d ro its  de 
l ’hom m e. L o rsqu e  l ’ on 
chois it des v ic tim es ain-

3 #

2 COURSES:

Ile Notre-Dame —  1 Okm Femmes ouvert —  9h —

C ette  course sur route  est o rgan isée  pa r le 
Y W C A  en c o lla b o ra tio n  avec les jou rnaux 
LA PRESSE et THE GAZETTE.

Tout le m onde peu t p a rtic ip e r, pe tits  et 
g rands!

Vieux Montréal —  20km ouvert - 10H30.

RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX:
La FTQ a 
d ’éthique pour empêcher 
Se maraudage-maison

besoin d ’un code

® M é tro , s ta tion  Ile S te-Hélène 

° V estia ires, douches 

° Equipe m édica le , m édecin e t in firm ières 

° Service de sécurité rou tiè re  

° K ilom étrage  mesuré avec précis ion 

° Temps é ta b li aux 5 , 1 0 , 1 5 et 2 0  km 

° C érém onie de c lô tu re  avec rem ise des

parce  que co u v ra n t le 
même secteur. A to rt ou 
à raison, le SC F P consi­
dère  que le se c te u r pu­
b lic  lu i a p p a r t ie n t et 
PU ES, o m n ip ré s e n te  
n o ta m m e n t dans les 
h ô p ita u x  p r iv é s  et p lu ­
sieurs centres d 'accue il, 
en plus de certa ins hôpi­
taux

plovés de co m m erce  et 
l 'U n io n  in te rn a tio n a le  
des employés de bureau 
qui s’ a rra c h e n t les e m ­
ployés de banques ou les 
M étallos qui viennent de 
fa ire  le u r entrée dans le 
dom aine  des c o m m u n i­
ca tions , un se c te u r que 
revendique le SCFP, en 
a rrachan t un im portan t 
s y n d ic a t du nord-ouest 
québécois à la F é d é ra ­
tion  n a tio n a le  des com ­
m unications de la CS N.

Les c o n flits  dans ce 
secteur des com m unica­
tions sont d ’ a il le u rs  
nom breu x  à la FTQ  où 
l ’Union des artis tes cau­
se souvent au ta n t de 
p rob lèm es, com m e ce 
fu t le  cas à T é lé ­
M é tro p o le , à d ’ au tres  
syn d ica ts  FTQ  q u ’ à la 
FNC. E t le SCFP et Na- 
oet ont des re la tio n s  
tendues ces temps-ci.

B re f, com m e nous l ’ a 
confié  M . La ram ée, 
«c’est le bordel.»

C ’est pou rquo i le 
SCFP entend exiger que 
des pouvoirs soient don­
nés à la FTQ pour qu ’e l­
le se donne un code d ’é­
th ique  q u ’ e lle  a u ra it  le 
pouvoir d ’ im poser et qui 
f ix e ra it  les lim ite s  de 
chacun.

C ette  idée, reco nn a ît 
M. La ram ée, n’a connu, 
jusqu ’ ic i, qu ’un accueil 
m it ig é . M a is , selon le 
SCFP, il faudra, au plus 
tôt, en ven ir là sinon tout 
pou rparle r sur un éven­
tue l pacte  de non- 
maraudage in te rsynd i­
ca l ne sera que v e rb ia -  .

par P ierre V E N N A T
Q U E B E C  — La FTQ 

se verra  priée o ffic ie lle ­
m en t à son congrès de 
l ’ autom ne 
d ’adopter un code d ’é th i­
que empêchant ses pro­
pres syn d ica ts  a f f i l ié s  
de se «m arauder»  en 
s ’ a rra c h a n t les m êm es 
m em bres les uns aux 
autres.

Selon le vice-président 
de la FTQ , R oger La ra ­
m ée, d ire c te u r  québé­
cois du S yn d ica t cana ­
dien de la fonction pub li­
que, il s’a g it d ’un problè­
me dont on p a rle  m oins 
que les éternels m arau­
dages in tercentra les qui, 
d iv isent, à certaines pé­
riodes, la CSN, la FTQ et 
même la CEQ et la CSD, 
mais il s’ag it néanmoins 
d ’un problème auquel 
les sy n d ic a ts  de la FTQ 
sont confrontés régu liè ­
re m e n t: fa u te  de sec­
teurs défin is, les d ivers 
syndicats se m araudent 
à l ’in té rie u r même de la 
FTQ , ce q u i, bien sû r, 
crée des r iva lité s  et nuit 
à l ’e f f ic a c ité  d é c is io n ­
nelle de la centrale.

On a qu’à prendre l ’e­
xem p le  des présentes 
négociations alors que la 
FTQ , la m o ins  im p o r ­
tante num ériquem ent du 
F ro n t com m un, a v a it 
deux coo rdo nn a teu rs , 
Norm and F raser pour le 
SGEP, et Réal L a fon ta i­
ne pour l ’Union des em ­
p loyés de se rv ic e , les 
deux syn d ica ts  de la 
FTQ dans le secteur des 
a ffa ire s  soc ia les se re ­
gardant avec méfiance

PARTEZ GAGNANT(E): p ro cha in ,

L’occasion rêvée pou r la fa m ille  to u t 
en tiè re  de p a rtic ip e r à un événem ent 
d ’ im po rtance , to u t en cô to ya n t les m eilleurs 
ath lè tes de l ’heure, ou en m e ttan t plus 
s im plem ent à l ’ épreuve son p rog ram m e de 
cond itionnem en t physique.

d ’ im p o rta n c e  
S a in t-L u ccom m e 

Maisonneuve, ne voulant 
pas abandonne r ce sec­
teur.

ou

p rix

° Remise d ’ un c e rtif ic a t à tous ceux et toutes 
celles qu i a u ron t te rm iné  le parcours

• Rafraîchissem ents

La n o m in a tio n  de M. 
Fernand Daoust, secré­
ta ire-généra l de la FTQ, 
com m e co o rdo nn a teu r 
de la FTQ  dans ce dos­
s ie r, a que lque  peu c a l­
mé les e s p r its , m a is  le 
SCFP c ro it  que la FTQ , 
qu i com p te  que lque 
100,000 tra v a ille u rs  dans 

se c te u r 
(m un ic ipa lités , com m is­
sions scola ires, cegeps, 
u n iv e rs ité s ,
Québec, a ffa ires socia­
les, fo n c tio n  p ub lique  
fé d é ra le  soc ié tés de la 
C ouronne et les postes) 
d e v ra it  se don ne r un 
co o rd o n n a te u r à p le in  
temps a fin , notam m ent, 
de m ieux coordonner les 
e ffo rts  et é v ite r des con­
f l i t s  to u jo u rs  possib les 
e n tre  s y n d ic a ts  de la 
FTQ , c o n flits  qu i peu­
vent la is s e r  des b lessu­
res aussi d if f ic ile s  à 
panser que si le m a ra u ­
dage a v a it  é té in te r ­
centra l.

P a r  a il le u rs ,  les con­
f lits  de ju r id ic t io n  dans 
le se c te u r p r iv é  sont 
n om breu x , que ce so it 
e n tre  l ’ U n ion  des cm -

UN SITE INCOMPARABLE:
° D ivertissem ent m usicalTerre des Homm es, l ’ île S te-Hélène, N ie  

N o tre -D am e, le V ieux M o n tré a l. le p ub lic° A rrivée  en tenue.

U ydro -10KMINSCRIPTION:
ÎLE NOTRE DAME

$3 par personne, par course.
^«Stcr

■fl’ • --.r v.

DATE LIMITE D’INSCRIPTION: 
Le 25 m ai 1979

CATÉGORIES:
3

Jeunesse:.Né(e) en 1 964 et après 
Junior:
Senior I:.. Né(e) entre 1 950 et 1 959 
Senior II:. Né(e) entre 1 940 et 1 949 
Senior lll:.Né(e) en 1 939 et avant.

'•ONT Jfc l a  CONCOflÜtNé(e) entre 1 960 et 1 963 | ••i-mvi t.

□

N B.: Il est important de 
mentionner votre catégorie 
sur la formule d ’inscription.

ge
ï1 F.ASS'HOVfVrOuE 2 0 K M L’avenir de M arine et de la 

Davie passe par l ’ intégration
VIEUX MONTREAL

I
SB □

110KM FEMMES — PRIX: is FORMULE D’INSCRIPTION: (INSCRIRE LISIBLEMENT) Q U E B E C  (P C ) — 
L ’ a v e n ir  des ch a n tie rs  
m a r it im e s  M a rin e  In ­
d u s tr ie s , de S o re l, et 
Davie, de Lauzon, réside 
p e u t-ê tre  dans une fo r ­
me d ’ in tégra tion .

C ’ est l ’o p in io n  e x p r i­
m ée, v e n d re d i, p a r le 
m in is tre  québéco is des 
T ra n s p o rts , M . L uc ien  
Lessard.

« Il va fa l lo i r  qu 'on  se 
m e tte  dans la  tê te  et 
envisager sérieusement 
q u ’ i l  n ’ y a pas de p lace

pou r deux c h a n tie rs  
m a ritim e s  au Québec», 
a a ffirm é  le m in is tre  au 
cours d ’ une e n trevu e  
accordée à un quotidien 
québécois.

Selon lu i,  i l  ne peut 
cependant ê tre  question 
de fe rm e r  l ’ un des 
chantiers, m ais p lu tô t de 
repenser la vocation des 
deux.

In te rro g é  à ce su je t 
lors de la  cérémonie d ’ i­
nauguration du nouveau 
te rm in u s  f lu v ia l  de la

Société des tra v e rs ie z , 
à Q uébec, M . L essa rd  a 
ind iqu é  que ce doss ie r 
fa isa it l ’ob je t d’études à 
son m in is tè re  e t à ce lu i 
de l ’ In d u s tr ie  et du 
Commerce.

«Tôt ou ta rd , le gou ­
ve rn e m e n t du Québec 
devra envisager un ce r­
tain nombre d’a lte rn a ti­
ves, que ce so it du côté 
de M arine  ou que ce soit 
en re la t io n  avec les 
c h a n tie rs  D av ie» , a - t- i l 
souligné.

i0•  Première: médaille et voyage 
pour 2 personnes, tous frais 
payés au Club Méditerranée 
Bahamas —  1 semaine.

• Deuxième et troisième: 
médailles et grands prix

•  Dix suivantes: prix de 
participation.

Remplir la formule ci-jointe en y incluant un chèque ou mandat postal libellé à l'ordre de:
BI LA RENCONTRE YW CA

1355 ouest, boul. Dorchester Montréal H3G  IT 3 , Qué. B8
B1
BB N O M :

ADRESSE
VILLE:...........
TELEPHONE:

BB
APP.: BB

CODE BB
BASSOCIATION ou CLUB:B
I1 MEILLEUR TEMPS
BB N . B . :  C e tte  course est ouve rte  à tous et à  tou tes. Il n 'est pas o b lig a to ire  d è  fo ire  p a rt ie  d 'u n e  assoc ia tion  ou  d 'u n  club.

Le premier 1 Okm FEMMES ouvert à  Montréal: D  
Course du Vieux Montréal —  20km  —  SEXE: M  □  F i_J 
par catégories: Jeunesse: D  Junior: d  Sénior 1:0  Senior II: 0  Senior III: D  

Signature:

2DKM — PRIX: Ba
■Ht

Non-coupable d ’avoir omis de 
répondre au recensement de 76

H
•  *Premier(e): médaille et voyage 

pour 2 personnes, tous frais 
payés au Club Méditerranée 
Bahamas —  1 semaine

•  Deuxième et troisième: 
jnéda illes  et grands prix.
N _

•  «Quatrième, cinquième: grands
ri i  •;pnx

•  -Cinq premier(ères) 
de chaque catégorie: 
j t r ix  de partic ipation .

•  ri*

Bi
Date:. II

I(Participante)r
BSignature:L V A N C O U V E R  (d 'a ­

près C P) — Un avo ­
ca t ue va n co u ve r v ie n t 
de contester avec succès 
la  lé g a lité  du recense­
m ent fédéral de 1976.

A insi, M. W alte r Boy- 
t in c k  a été d é c la ré  non- 
coupable en cour p rov in ­
c ia le  d ’ a v o ir  om is de 
répondre à un question­
na ire  de recensement en 
1976.

M. Boytinck, qui p la i­

d a it sa cause lui-même, 
a fa it v a lo ir  que selon les 
d ispositions de l ’Acte de 
l ’Am étique du Nord bri 

. ta nn iqu e , les recense­
m ents  ne d o iv e n t ê tre  
tenus que tous les 10 ans, 
a joutan t que le recense­
m ent de 1976, in te rv e ­
nan t c in q  ans après le 
dern ie r ayant une va leur 
légale, é ta it inconstitu ­
tionnel.

i l  a égalem ent déclaré 
que selon la  lo i su r les

s ta tis tiq u e s , le ca b in e t 
doit dé te rm ine r le 
au cours duquel le recen­
sem ent d o it se te n ir ,  ce 
qui n ’ a v a it  pas été fa it  
en 1976.

1(Parent ou tuteur si âgé(e) de moins de 18 ans)

N ’oubliez pas d'inclure votre chèque ou mandat postai de $3 par course, payable ou YWCA.
M a demande acceptée, je soussigné(e) ..................... .................................................................................
declare en mon nom, celui de mes héritiers, exécuteurs testamentaires et administrateurs, rele­
ver le YW CA, LA PRESSE et THE GAZETTE ainsi que leurs agents, représentants, successeurs et 
assignés de toute plainte efrbu demande de quelque nature que ce soit, suite à tout événement 
situation, reliés directement ou indirectement à ma participation à cette course.

B moisBfl
Bf l

BB
BB

A la suite de sa v ic to i­
re, M . B o y tin c k  a de­
m andé aux p o lit ic ie n s  
fé dé ra u x  de re m e ttre  
aux citoyens les $86 m il­
lions qu i ont été dépen- , 
sés pour te n ir  le recense­
ment de 1976.

BV
flfl A L’USAGE DU BUREAU SEULEMENT 

Reçu par:
fl1

Date: ..... Paiement: BB ..V T
B
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C’est la dernière ronde 
qui décidera du champion

%

E S I

m

mm spar Camille COUDARI
Les  j e u x  sont  p r e s q u e  

f a i t s  a u  G r a n d  T o u r n o i  
I n te r n a t io n a l  T e r r e  des  
H o m m e s .  A p r è s  dix sep t  
r o n d e s ,  p l u s i e u r s  fois  
v i n g t - q u a t r e  h e u r e s  de  
r éf l exion  e t  des  mi l l i e r s  
d e  c o u p s ,  l a  s c è n e  e s t  
p r ê t e ,  a p r è s  la  j o u r n é e  
d e  r e l â c h e  d ’a u ­
j o u r d ’hui,  p o u r  la g r a n ­
de  f inale de  d em a in .

L e s  a j o u r n e m e n t s  
d ’h i e r  ont  r é t a b l i  l ’ég a l i ­
t é  en p r e m i è r e  p l a c e  
q u a n d ,  à  l a  s u i t e  d ’un 
s c é n a r i o  q u i  é v o q u a i t  
é t r a n g e m e n t  ce lu i  d e  
l e u r  p r e m i è r e  pa r t i e ,  le 
c h a m p i o n  du  m o i n d e /  
K a r p o v  a dé jo ué  Ljubo-  
m i r  L j u b o j e v i c  p o u r  
r e jo i n d re  son c o m p a t r i o ­
t e  T a l  a v e c  un s c o r e  de 
11 Vi points .  Ce t t e  p a r t i e  
a é t é  un m od è le  de  r é s i s ­
t a n c e  d é s e s p é r é e .  N e t t e ­
m e n t  d o m i n é  a u  c o u r s  
d e  l ’o u v e r t u r e  p a r  u n e  
v a r i a n t e  su r p r i s e ,  K a r ­
p o v  a v a i t  i n l a s s a b l e -  . 
m e n t  t r a v a i l l é  à s u r v i ­
v r e  c o u p  p a r  c o u p  j u s ­
q u ’à ce  q u e  s o n  a d v e r ­
s a i r e  a i t  l ’occ as ion  de  se 
l a i s s e r  e m p o r t e r  p a r  son 
im p é tu o s i t é  co u t u m iè re .  
D ès  la fin d e  la p r e m i è r e  
s é a n c e ,  j e u d i  s o i r ,  le 
Sov ié t ique  a v a i t  r é t a b l i  
l ’équ i l ib re  e t  la pos i t ion  
p e n c h a i t  d é j à  en s a  f a ­
v e u r  q u a n d  L j u b o j e v i c  
e n v o y a  s a  d a r n e  d a n s  
u ne  exp éd i t i o n  m a l h e u ­
r eu se  a ux  conf ins  nord-  
oues t  de l ’éch iq u ie r .  E l l e  
n ’eu t  j a m a i s  le t e m p s  de  
r eve n i r .
Spassky

L ’a u t r e  f a i t  r e m a r ­
q u a b l e  d e  l a  b a t a i l l e  
d 'h i e r :  les d e u x  v ic to i re s  
r e m p o r t é e s  p a r  S p a s s k y  
a u x  d é p e n s  d e  L j u b o j e ­
v i c  e t  de  H u e b n e r .  D e r ­
n i e r  au  c l a s s e m e n t  il y a 
q u e l q u e s  j o u r s  e n c o r e ,  
u n e  s é r i e  d e  t r o i s  g a i n s  
p r o p u l s e  s o u d a i n  l ’a n ­
c ien  . champion  à éga l i t é  
e n  c i n q u i è m e  p l a c e ,  un 
d e m i - p o i n t  d e r r i è r e  
L jubo jevic .

Il s e r a  e x t r ê m e m e n t  
i n t é r e s s a n t  de  v o i r

d e r n i e r ) .  H u e b n e r  e s ­
s a y e r a ,  e n f i n ,  de  p r o f i ­
t e r  d ’un  L j u b o j e v i c  
d é m o r a l i s é  p o u r  r ep ren-  

!  d r e  s a  p l a c e  p a r m i  l es  
cinq p r e m i e r s .

E n  p rév i s ion  de toutes  
c e s  l u t t e s ,  d o n t  la p l u ­
p a r t  s e r o n t  s a n s  d o u t e  
j o u é es  j u s q u ’à la «mort»
, e t  s e r o n t  d o n c  a s s e z  

I  l o n g u e s ,  il y  a u r a  u n e  
I  p r e m i è r e  s é a n c e  de  cinq 

h e u r e s  aux  h e u r e s  h a b i ­
t u e l l e s  ( l G h à  21h) .  L e s  
j o u e u r s  a j o u r n e r o n t  
a l o r s ,  e t  p o u r r o n t  se  
r e p o s e r  e t  m a n g e r  p e n ­
d a n t  une h e u r e  e t  dem ie ,  
p u i s ,  à  10: 30, il y a u r a  
une re p r i s e  de  deux h e u ­
res .  Si c e r t a i n e s  pa r t i e s  
ne  s o n t  p a s  f i n i e s ,  il y 
a u r a  une t r o i s i è m e  s é a n ­
ce  lundi.

Vo ic i ,  e n  a t t e n d a n t  
l ’un ique  d é f a i t e  de K a r ­
pov. ,Sa  posi t ion,  de m e i l ­
l eure,  dev ien t  g r a d u e l l e ­
m e n t  in f é r i e u re  j u s q u ’à 
l ’e r r e u r S G  T a l ,  qui  p e r ­

m e t  36... Fh4! (si 37 Fh4,  
T d l ,  Td3 ;  38 D dé ,  Cf4,  
g a g n e  l a  d a m e ) .  U n e  
b o n n e  p a r t i e  de  la p a r t  
d e  L a r s e n ,  un j o u e u r  
tou jours  dan ge reu x ,  qui  
le console ra  peu t -ê t r e  un 
p e u  de  s a  p e r f o r m a n c e  
dé c e v a n te  à Mont réa l .

/
H M "it
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miaga# .wClassement après 
17 rondes:

1) M i k h a i l  Ta  I ( I R S S )  
e t  A n a t o l v  K a r p o v  
(URSS)  l l ' /2pts.

3) L a j o s
(Hon. ),  10 pis.

■1) L j u b o m i r  L j u b o j e ­
vic (You .) ,  8'/2 pts .

5) B o r i s  
( U R S S )
T i r n m a n  ( . - B . ) ,  8 
pts.

7) R o b e r t
( R F A )  el L u b o m i r  
K av a le k  (E. -U. ) ,  7% 
pts.

9) Blat imi l  Hort  (Tch. )  
, 7 pets.

10) Ben t  L ar se n  (Da n . ) ,
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la Fête des Mères 
peut-être

Polir !

f l n m
(P h o to  A rm and  TRO TTIER. LA P R E S S E )

t'
A n a to ly  K a rp o v

$1 million?c o m m e n t  se dé ro u le ron t  
l e s  p a r t i e s  de  d e m a i n .  
T a l  e t  K a r p o v  o n t  to u s  
d eu x  l’a v a n t a g e  des -p iè ­
c e s  b l a n c h e s .  L e  p r e ­
m i e r  d o i t  f a i r e  f a c e  à 
T i m m a n ,  le s e c o n d ,  à 
K a v a l e k .  T o u t  e s t  d o n c  
e n c o r e  poss ible  e n t r e  les 
d e u x  l e a d e r s ,  e t  il s e r a  
p a r t i c u l i è r e m e n t  
q u a n t  d e  v o i r  c o m m e n t  
T a l  v a  se  c o m p o r t e r  
d a n s  c e t t e  s i t u a t i o n :  
jou e ra - t - i l  pou r  le gain ,  
au  r i s q u e  de  d é p a s s e r  le 
p e t i t  p r i n c e  d e s  é c h e c s  
so v ié t iq ue s?

T o u t e s  l e s  p a r t i e s  
p r o m e t t e n t  en  t o u t  c a s  
d ’ê t r e  ch a u d e s .  P o r t i sc h  
e s t  a s s u r é  d e  l a  t r o i s i è ­
m e  p l a c e  e t  n ’a r i e n  à 
g a g n e r  ni à p e r d re .

M a i s  il e s t  p e u  p r o b a ­
b l e  q u e  s on  a d v e r s a i r e  
S p a s s k y  s e ' c o n t e n t e r a  
de  la nul l e  a v e c  la c h a n ­
c e  i n e s p é r é e  q y ’il a 
m a i n t e n a n t  de  t e r m i n e r  
d a n s  la p r e m i è r e  moi t ié .  
L a r s e n  t e n t e r a  de  d é fe n ­
d r e  s o n  h o n n e u r  e n  b a t -  ■ 
t a n t  H o r t  ( m a i s  m ê m e  
une  v ic to i re  n ’e m p ê c h e ­
r a  p a s  le Dano i s  de  finir

C ette a n n ée , o îtr e z - lu i un  sa ch et c h a n c e u x
d e L oto  Canada.

Pl-

Un billet, deux tiragesBag

T i r a g e  d u  6  m a i  -
4 prix de $ 1 million 

3 prix de $100 OOO ..
Selon Arrabal i iZ
II faudra attendre la 
dernière joute pour

lie goginKSOTiv

%* a Tirage du 3  juin
10 prix de $1 million

#  '

T o u s le s  m im é r o s  g a g n a n ts  
k so n t d éco m p o sa b les .par Jean-Paul 

SOULIE
Sal le  co m b le ,  h i e r ,  au 

g r a n d  T o u r n o i  i n t e r n a ­
t ional  d ’é c h e c s  de T e r r e  
d e s  H o m m e s .  E t  c e  n ’é ­
t a i t  que  l ’a v a n t - d e r n i è r e  
j o u r n é e  d e  la c o m p é t i ­
tion.  Chose  ce r t a in e ,  les 
é c h e c s  a t t i r e n t  un  c e r ­
t a in  publ ic .  Il y a v a i t  des  
é t u d i a n t s  b o u t o n n e u x ,  
d e s  i n g é n i e u r s  p e n s i f s ,  
d e s  S u d - A m é r i c a i n s  e t  
d e s  C h i n o i s ,  d e s  i n f o r ­
m a t i c i e n s ,  d e s  c h a u f ­
f e u r s  d ’a u t o b u s ,  e t  il y 
a v a i t  A r r a b a l .

D i m a n c h e ,  c e  s e r a  
e n c o r e  p i r e ,  m a i s  il y 
a u r a  t o u j o u r s  A r r a b a l ,  
e t  l es  a u t r e s .  L e  g r a n d  
v a i n q u e u r  s e r a  a l o r s  
c o n n u .  On s a i t  d é j à  q u e  
c ’e s t  un  S o v i é t i q u e .  
K a r p o v  ou Tal .

T é t a n t  u n  é n o r m e  c i ­
g a r e ,  le f o r m a t  au - de s ­
s u s  d e  c e u x  d e  F i d e l  
C a s t r o ,  A r r a b a l  l ’h o m ­
m e  de l e t t r e s ,  d r a m a t u r ­
g e ,  c i n é a s t e ,  s c i e n t i f i ­
q u e ,  p r o f e s s e u r  d ’u n i ­
v e r s i t é  à M a d r i d  e t  à 
P a r i s  et ,  à  se s  m o m e n t s  
p e r d u s ,  c o l l a b o r a t e u r  
d ’un j o u r n a l  m a d r i l è n e ,  
a son opinion s u r  la q u e s ­
t io n .  C o m m e  s u r  b ie n  
d ’a u t r e s  d ’a i l l eu r s .

Il es t  ici p a r c e  q u ’il e s t  
p a s s i o n n é  d e s  E c h e c s .  
S a  c h r o n i q u e  d a n s  le 
j o u r n a l  de  M a dr id ,  Tel- 
E x p r e s s ,  e s t  d ’a i l l e u r s  
e x c l u s i v e m e n t  r é s e r v é e  
a u x  éc he c s .  P o u r  F r a n ­
c e s c o  A r r a b a l ,  il e s t  
i m p o s s i b l e  d e  d i r e ,  
a v a n t  la d e r n i è r e  jou te ,  
q u i  s e r a  l e  g a g n a n t .  II 
s u i v r a  l e  s u s p e n s e  j u s ­
q u ’à la fin,  e t  c on t i n ue r a  
à s i g n e r  d e s  a u t o g r a ­
p h e s  p o u r  d e  c h a r m a n ­
te s  d a m e s ,  qui  ne les lui 
d e m a n d e n t  é v i d e m m e n t  
q u e  po ur  l e u r  fils.

A r r a b a l .  f a u t - i l  le 
r a p p e le r ,  c ’es t  «Viva la

'O;A r r a b a l  n ’en  oubl ie  pas  
p o u r  a u t a n t  s à  p a s s i o n  
p o u r  les  éc hecs .  P a s  plus 
que  tous  les sp e c t a t e u r s  
p r é s e n t s  h ie r  au  tournoi .  
Ce so n t  tous  des  co nn a i s ­
s e u r s ,  e t  i l s  a n a l y s e n t  
l e s  s t y l e s ,  l e s  c o u p s .  
« J ’a i m e r a i s  b ie n  v o i r  
g a g n e r  T a l .  d i t  R é j e a n  
F a l a r d e a u ,  u n  c o m p t a ­
b l e  i n f o r m a t i c i e n  d e  la 
C a i s s e  d e  d é p ô t s  e t  p l a ­
c e m e n t s  du Québec.  Il a 
b e a u c o u p  d ’im ag ina t io n ,  
e t  i l  s u r p r e n d  t o u j o u r s .  
B e a u c o u p  p lus  s p e c t a c u ­
l a i r e  q u e  Karpov» .

D e v a n t  lui  p a s s e  un 
j e u n e  h o m m e  s v e l t e ,  
d é g a g é .  «Il e s t  t r è s  fort,  
m u r m u r e  R é j e a n  F a l a r ­
d e a u ,  c ’e s t  L éo  W i l ­
l i a m s ,  q u i  d é t i e n t  l e  r e ­
c o r d  c a n a d i e n  d e s  p a r ­
t i e s  s i m u l t a n é e s  à  l ’a ­
v e u g l e » .  E n  p l u s  de  r e ­
g a r d e r  en  s i l e n c e  d e s  
p a r t i e s  i n t e r m i n a b l e s  
d a n s  u n e  s a l l e  a u s s i  
s o m b r e  q u ’u n e  s a l l e  de  
p r o j e c t i o n  d e  c i n é m a ,  
c e s  m o r d u s  d e s  é c h e c s  
a r r i v e n t  à j o u e r  les yeux  
f e r m é s .
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F ern a n d o  Arrabal ' :

m u e  r t e » ,  c ’e s t  « J ’i r a i  
c o m m e  un  c h e v a l  fou».  
Ce  f i ls  d e  la b r û l a n t e  
E s p a g n e  es t  un inte l lec­
t u e l  a u t h e n t i q u e ,  e t  de  
g a u c h e .  Il l ’a p r o u v é  en 
a p p o s a n t  à m a i n t e s  r e ­
p r i s e s  so n  n o m  s u r  d es  
p é t i t i o n s  a u  s e n s  b ien  
déf ini .  Il e s t  venu  à Mon ­
t r é a l  p o u r  a s s i s t e r  au  
t o u r n o i  i n t e r n a t i o n a l .  
« J ’a i  é t é  i n v i t é  p a r  M. 
R o g e r  L c m e l i n ,  d i t - i l» .  
I l l  s ’i n t é r e s s e  a u s s i  à 
l ’a c t u a l i t é  m o n t r é a la i s e ,  
q u é b é c o i s e  e t  c a n a d i e n ­
n e .  « J ’a i  lu l ’a r t i c l e  de  
M.  L e m e l i n  avan t - h ie r ,  
e t  j e  t r o u v e  q u ’il a des  
en v o lé e s  à  la Camus» .

Ce  j u g e m e n t  d ’i n t e l ­
l ectue l  mis  à p a r t ,  A r r a ­
b a l  e s t  un  h o m m e  c h a r -  

D r a m a t u r g e ,

Loto Canada -I

La loterie nationale
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p r o j e t  
«Depui s  que  j e  su is  m a ­
r i é  a v e c  Lu dmi l l a  Tché-  
r i n a ,  c ’e s t  e l l e  qu i  a g i t  
d a n s  c e t t e  s p h è r e  expl i ­
q u e - t - i l .  E l l e  le f a i t  si 
bi en  q u e  j e  n ’ai plus  r ien  
ù d i r e  d a n s  ce  domaine» .
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A u  chic Reg ence Hyqffr

a Ligue communiste convoque  
« la  presse bourgeoise» dans  
le seul but de dénoncer le PQ

I

TTTTTT »À in: te ,  « la  G R C  e t  la  SQ 
enquêten t» .  Ce sont des 
d o n n é e s  q u i  d e m e u r e ­
ro n t  dans les f i l iè re s  de  
l ’ e x é c u t i f  de  la  L i g u e .  
U n  e x é c u t i f  d e  13 m e m ­
b re s  d o n t  i l  n ' e s t  p a s  
i m p o r t a n t ,  s e lo n  les  
t e r m e s  m ê m e  de M .  
R a s h i ,  q u e  l a  b a s e  en  
c o n n a is s e  la  c o m p o s i ­
t ion .

On a, e n  o u t r e ,  a p p r i s  
que la d e r n iè r e  s o u s c r ip ­
t ion  p o p u la i re  des m e m ­
b re s  a v a i t  r a p p o r t é  
$72,000 e t  q u ’ i l  im p o r t a i t  
peu aux  d i r ig e a n ts  de la 
L ig u e  de s ’ a d re s s e r  p lus  
souven t a u x  g ra n d s  q u o ­
t i d i e n s  p u i s q u e  le s  
m e m b r e s  o n t  d a n s  l e u r  
jo u r n a l  «La F o rg e »  to u te  
l ’ in fo r m a t io n  nécessa i-

p r é s id e n t  de  la C S N - 
c o n s t ru c t io n ,  un h o m m e  
« o u v e r t e m e n t  i d e n t i f i é  
au PQ de M o n t ré a l - c e n ­
t r e  e t  q u i  s ’ e s t  p e r m is  
ré c e m m e n t  d ’a c cu se r  la 
L ig u e  d ’ ê t r e  un g r o u p e  
in f i l t r é  p a r  la G RC d o n t  
le seul b u t  est de d é t r u i ­
re le PQ.»

L a  L i g u e ,  d o n t  la d i s ­
c r é t i o n  a é té  s o u v e n t  
e x e m p la i r e  p o u r  ne pas 
d i r e  c la n d e s t i n e  t e l l e ­
m e n t  i l  es t  d i f f i c i le  d ’ en 
o b te n i r  la m o in d re  i n f o r ­
m a t io n ,  s ’ est e m p lo y é e  à 
d é m o n t r e r  p a r  la v o ix  de 
son p r é s id e n t ,  R o g e r  
Rash i,  c o m m e n t  le m o u ­
v e m e n t  o u v r i e r  é t a i t  
d a n g e re u s e m e n t  m e n a ­
cé en c e l t e  p é r io d e  p r é ­
ré fé re n d a ire .

«L e  P Q  q u i  s ’ é t a i t  
g a g n é  la  f a v e u r  des o u ­
v r i e r s ,  d i r a - t - i l  en s u b ­
stance, en p re n a n t  p o s i ­
t io n  d a n s  des c o n f l i t s  
c o m m e  c e lu i  de  la  U n i ­
te d  A i r c r a f t ,  a p r é s e n ­
te m e n t  p e rd u  le p ré ju g é  
fa v o ra b le  q u ’ i l  a v a i t .  I l  
ne fa i t  au cun  doute  p o u r  
nous  q u e  la  r e v e n d i c a ­
t ion  se ra  beaucoup p lus  
d i f f i c i l e  sous le go u v e r -

t i e .  J e  f a is  i c i  a l l u s i o n ,  
d i r a - t - i l ,  à la  d é c e n t r a l i ­
s a t i o n  d e  l ’ i n f o r m a t i o n  
d a n s  le  F r o n t  c o m m u n .  
Ce n ’ e s t  pa s  u n e  f a ç o n  
de  m o b i l i s e r  le s  m e m ­
bres.»

A v a n t  u n e  d e r n i è r e  
en vo lée  de M .  R a s h i  qu i 
d e v a i t  c lo u e r  le  m in is t r e  
P a r i z e a u  a u  p i l o r i :  « I l  
v e u t  m e t t r e  la  h a c h e  
d a n s  le s  s e r v i c e s  so ­
c ia u x  m a is  i l  c o n t in u e  de 
f i n a n c e r  les  s o c ié té s  
d ’E t a t . . .  A v e c  l ’ in d é p e n ­
dance , ce se ra  la  c o n f i r ­
m a t i o n  d ’ u n e  n o u v e l l e  
c la s s e  d o m in a n t e  au 
d é t r i m e n t  d u  m o u v e ­
m e n t  o u v r ie r .»  M .  Côté  a 
t e n u  à a j o u t e r  q u e  la  
d e r n i è r e  p e r f o r m a n c e  
de s  c o m m u n i s t e s  au 
con grè s  du C onse i l  cen­
t r a l ,  n ’a v a i t  pas é té  «une 
d é f a i t e  m a i s  b ie n  la  
p re u v e  du  r e n fo r c e m e n t  
de n o t re  in f lu e n c e  dans  
le m o u v e m e n t  o u v r ie r» .

Ces choses é ta n t  d i tes ,  
le s  p o r t e - p a r o l e  d e  la  
L C M L C  a v a i e n t  p e u  de 
c h o s e s  à r é v é l e r  au  
g ra n d  p u b l ic .  P a r  e x e m ­
p le :  i m p o s s i b i l i t é  de  
s a v o i r  c o m b ie n  de 
m e m b re s  la  L ig u e  c o m p -

par François FO R E S T
I l  f a l l a i t  qu e  la  L i g u e  

c o m m u n i s t e  m a r x i s t e -  
l é n i n i s t e  d u  C a n a d a  
( L C M L C )  a i t  une bonne 
r a i s o n  p o u r  c o n v o q u e r  
au R e g e n c e  H y a t t  ($25 
s e u le m e n t  p o u r  la  s a l le  
de ré u n io n )  des j o u r n a ­
l i s te s  de  « la  p re s s e  
bourgeo ise» , en d é p i t  de 
« l ’ é p o u v a n t a i l  c o m m u ­
n is te »  q u e  r e p o r t e r s  e t  
é d i t o r i a l i s t e s  a u r a i e n t  
b r a n d i  l o r s  du  d e r n i e r  
con grè s  du  Conse il cen ­
t r a l  de M o n t r é a l  (C S N ) ,  
i l  y  a d e u x  s e m a in e s  à 
peine.

U n e  s e u le  m o t i v a t i o n  
p o u r  ce p e t i t  d é p l o i e ­
m e n t :  d é n o n c e r  le PQ  e t  
la  c h a s s e  a u x  s o r c i è r e s  
que c e r ta in s  de ses p o r ­
t e - p a r o l e  p r e n n e n t  u n  
m a l in  p la is i r  à o rg a n is e r  
d e p u is  q u e lq u e  t e m p s .  
P lu s ie u rs  nom s on t s o r ­
t i :  J e a n  G é r in  L a j o i e  
( M é t a l l o s ) ,
L ’H e u re u x  ( v ic e -p ré s i ­
d e n t  de la C S N ) « q u i  
q u a l i f ie  de fasc is tes  tous 
les t r a v a i l l e u r s  q u i  m a ­
n i f e s t e n t  d e v a n t  le s  a s ­
s e m b lé e s  du  P Q », m a i s  
s u r to u t  M ic h e l  B o u rd o n ,

n e m e n t  L é v e s q u e  (e t  la 
lo i  45) qu  e l le  l ’ a é té  sous 
B o u ra s s a .  A  la v e i l le  du  
r é f é r e n d u m ,  à la  v e i l l e  
d ’une n o u v e l le  ro n d e  de 
n é g o c ia t i o n  d u  F r o n t  
c o m m u n  d u  s e c t e u r  p u ­
b l i c ,  d e  la  c o n t e s t a t i o n  
du d é c r e t  de  la c o n s t ru c ­
t io n  e t  d e  l a  r e m i s e  en 
q u e s t io n  d e  la  l o i  s u r  la  
san té  e t  s é c u r i t é  au  t r a ­
v a i l ,  on  p e u t  s ’ a t te n d r e  à 
p l u s i e u r s  c h a s s e s  a u x  
s o rc iè re s ,  à des a t ta q u e s  
a n t ic o m m u n is m e .  »

r ASAHI PENTAX
TM ü ë i

—  O b je c t if  5 0 m m  f. 1.7
—  3 5 m m  p le in  ca d re , p lu s  

p e t it  q u e  c e rta in s  m o n o ­
cu la ire s  re fle x  1 10 de  p o ­
che

—  B o îtie r  m o u le  le  p lu s  so ­
lid e  q u e  P e n ta x  a i t  ja ­
m a is  m is  au  p o in t

■ t A

$32495
N ik o n  Ï F 3M Î

1
P lu s  tô t ,  R o b e r t  Côté, 

m e m b r e  d e  la  L i g u e  (e t  
m e m b r e  d e  l ’ é q u ip e  de 
R a y m o n d  G a g n o n  q u i  
d e v a i t  r é c o l t e r  p rè s  de 
40% des v o i x  au  congrès  
du C onse i l  c e n t r a l )  a v a i t  
i n s i s t é  p o u r  m e t t r e  en 
c o n t r a d i c t i o n  la  C S N : 
«On n o u s  a c c u s e  d ’ ê t r e  
i n f i l t r é s  p a r  la  G R C  
m a i s  la  C S N  l ’ e s t  p a r  
des m i l i t a n t s  du PQ. L a  
d é m o c r a t i e  o u v r i è r e ,  
a jo u te - t - i l ,  c ’es t  p ré c is é ­
m e n t  de  r e s p e c t e r  les  
o p in io n s  des  a u t r e s .  
M a is  c ’es t  auss i de  c r i t i ­
q u e r  c e r ta in s  s y n d ic a ts  
q u a n d  i l s  n e  la  r e s p e c ­
te n t  pas, c e t te  d é m o c ra -

—  Le c o m p a c t sans c o m p ro -

—  O b je c t if  N ik k o r  A l  
5 0 m m  f:  2 .0

—  A c c e p te  to u te  la  g a m m e  
des accesso ires  N ik o n $36695

re.

Nikon^f^ A u j o u r d ’ h u i ,  se ra  une  
p r e m i è r e  s e m b l e - t - i l ,  
pu isque  les jo u r n a l i s te s  
p o u r r o n t  a s s is te r  à l ’ as ­
s e m b lé e  de la  L i g u e  a u  
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«J’ai décidé d ’épargner régulièrement afin de réaliser un 
vieux rêve. Je pro fite  de Placement-Boni de ma caisse 
populaire. En plus d'un intérêt élevé sur mon capital, je  
bénéficierai d ’un boni substantiel à l ’échéance de mon 
plan d'épargne. Placement-Boni de ma caisse populaire, 
c 'est vraiment profitable pour moi !»

•  Pas de frais d ’adhésion
• Pas de frais d ’adm inistration
• Pas de com m ission à payer

Exemple: plan d’une durée de 5 ans à un taux d’intérêt de 8V 2% *

Vous déposez 
mensuellement**

Vous aurez 
versé

Vous recevrez en capital, 
intérêt et boni à l’échéance

$100 $6,000 $7,643.44
$  50 $3,000 $3,821.72

' 3 ‘
$ 10 $ 600 $ 764.35JTÛÜK ut;S PHOTOS PARFAITES. 

SANS PROBLEME.
L ' A P P A R E I L  P O O R  

O B J E C T I F S  U L T R A - L V M I N E O X *Le taux d’intérêt peut être modifié les premier janvier et premier juillet 
de chaque année.
Ceci n’est qu’un exemple pour 3 montants de dépôts mensuels Vous 
pouvez choisir le multiple de $5 que vous désirez.
Les montants doivent être déposés le premier jour ouvrable de chaque 
mois.V e n e z  p r o f i t e r  d e s  c o n se i l s  d e  n o s  e x p e i t s  e t  d e s  TRES 

TRES B A S  P R I X  q u e  n o u s  o f f r o n s .

T o u s  n o s  a p p a r e i l s  r c î l e x  
( s k y l i g h t ) .  E c h a n g e s  a c c e p t e s .
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